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Ottawa veut casser la grève des débardeurs par une loi
(D'après PC) — Le gouverne­

ment canadien étudie actuellement 
la possibilité de mettre fin à la 
grève des débardeurs des ports du 
Saint-Laurent au moyen d’une loi 
spéciale.

C'est ce qu'a annoncé, hier, à 
Ottawa, le premier ministre Pierre 
Elliott Trudeau.

"Il y a toujours un moment dans 
une grève où il faut peser l’intérêt 
public contre le droit de grève, et le 
gouvernement et le cabinet sont

présentement en train d’examiner 
la question ", a expliqué le chef 
libéral au parlement

La grève des débardeurs a 
notamment provoqué une pénurie 
de grains de provende très sensible 
au Québec du moins jusqu'à ce 
qu'une injonction soit obtenue par 
une dizaine de meuniers de la 
région de Québec.

L'injonction accordée aux meu­
niers par le juge André Trottier, de 
la cour supérieure, a facilité l'accès

des élévateurs à grains du bassin 
Louise.

C’est ce matin que le juge 
Trottier doit entendre les parties 
relativement à une demande de 
prolongation de l'injonction provi­
soire accordée jeudi dernier.

Le juge Trottier a prolongé 
d'une journée l'effet de cette in­
jonction pour éviter qu elle ne 
devienne caduque. Elle se termi­
nait hier à 17h.

Le juge Trottier a toutefois 
ajourné au 24 avril la présentation 
d une requête en injonction visant 
aussi les débardeurs de la section 
1739 formulée cette fois au nom de 
toutes les coopératives fédérées de 
la région par les coopératives de 
Saint-Anselme, de Saint-Bernard et 
de Pont-Rouge.

Le juge Jean-Robert Beaudoin, 
de la cour supérieure, avait autori­
sé le procureur de ces dernières à
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Le Soleil. Roland Man oui

les facteurs ont manifesté bruyamment dans les rues de Québec.

La guerre s'achève au Cambodge
Pékin (AFP) — Le prince Norodom 

Sihanouk du Cambodge a qualifié 
aujourd'hui d’inacceptable la proposi­
tion de cessez-le-feu qui lui a été 
transmise par MM. Suthsakham et 
Long Boret, respectivement président 
du "Comité suprême’' et premier 
ministre du gouvernement républi­
cain. L'offre de cessez-le-feu avait été 
faite plus tôt aujourd'hui

Peu avant cette proposition, la 
radio des Forces de libération cam­
bodgiennes annonçait que les Khmers 
rouges (rebelles) pénétraient dans 
Phnom Penh par toutes les directions 
et que leurs drapeaux flottaient déjà 
sur certains quartiers situés le long du 
Mékong.

La proposition de cessez-le-feu en

»inte
Margaret Trudeau, épouie du 
r ministre canadien, doit donner 
ce à un troisième enfant en 
» prochain.

jdeau. qui se sont mariés le 5 
1971, ont deux enfants, tout 
és un jour de Noél; Justin né en 
M Sacha en 197^.

cinq points a été transmise à Pékin 
afin que "cesse la lutte fratricide 
actuelle". Elle souligne la "détermi­
nation" des dirigeants de Phnom Penh 
"d’accepter toute solution réaliste 
pouvant mettre fin à l'effusion de sang 
et aboutir à la réconciliation natio­
nale.”

La dégradation soudaine de la 
situation militaire sur la totalité des 
fronts de Phnom Penh et la panique de 
la population qui se réfugié dans la 
ville a eu raison des dernières tergi­
versations du gouvernement •

Hier, en effet, les communistes se 
sont à toutes fins utiles, emparés de 
l’aéroport de Pochentong, unique lien 
de la capitale avec le monde exté­
rieur. C’est maintenant uniquement 
par parachutage que la capitale assié­
gée peut être ravitaillée.

La radio des forces révolutionnai­
res affirme s’être emparée de l'aéro­
port, mais la radio nationale, qui 
diffuse de plus en plus de musique 
légère, n’a pas confirmé. Toutefois, 
même si l’aérodrome demeure aux 
mains des républicains, il est inutilisa­
ble, le trafic aérien ayant été supprimé 
à cause de la vigueur des bombarde­
ments et de la rupture des communica­
tions routières entre la capitale et 
l'aéroport

Le survol de la région par des 
avions nolisés par des journalistes en 
poste à Saigon permet de constater 
que le village de Pochentong, à mi- 
chemin entre l’aéroport et la capitale, 
et par où passe la route numéro 4, 
principale artère de communication 
entre les deux, est aux mains des 
communistes.

On s'attend à ce que le gouverne­
ment républicain proclame d une heu­
re à l’autre un "cessez-le-feu unilaté­
ral ”, les Khmers rouges refusant de 
recevoir une "reddition sans condi­
tion” des autorités de Phnom Penh, ce 
qui, aux yeux des dirigeants cambod­
giens, équivaudrait à une reconnais­
sance du régime républicain par les 
insurgés.

La radio républicaine a lancé, ce 
matin, un appel à tous les officiers 
supérieurs militaires leur demandant 
de rejoindre, par tous les moyens, la 
ville de Kompong Chang, située à 
environ 60 milles au nord de Phnom 
Penh, et, semble-t-il, encore tenue par 
les forces républicaines. Cet ordre de 
regroupement, selon les observateurs, 
pourrait et devrait même laisser pré 
sager une importante décision de la 
part du gouvernement républicain au 
cours des prochaines heures. Les 
autorités de Phnom Penh ont démenti 
avoir lancé un tel appel, l'attribuant à 
une "interférence’' des communistes. 
De toute façon, il ne fait plus aucun 
doute que le sort de la capitale 
cambodgienne se jouera dans les 
heures qui viennent et que la guerre

au Cambodge pourrait être terminée 
ce soir.

Vietnam

Par ailleurs, au Vietnam, une 
grande offensive communiste a été 
déclenchée, ce matin, à l’aube, simul­
tanément sur les fronts de Xuan Loc et 
de Phan Rang, port de la côte orienta­
le à 150 milles de Saigon.

A Xuan Loc, un régiment d’infan­
terie de la 18e division sud- 
vietnamienne commandée par le géné 
rai Le Minh Dao, qui avait pris 
position à la "Patte d'oie" de Sau 
Giay, à quatre milles à l’ouest de Xuan

(Suite à la page A6,2e col.)

faire signifier la demande d'injonc­
tion aux personnes concernées.
800,000 boisseaux

Le ministre québécois de l'A­
griculture, Normand Toupin, a fait 
savoir par ailleurs que près de 
800,000 boisseaux de grains de 
provende seront disponibles ces 
jours-ci pour les meuneries et les 
propriétaires de bétail du Québec.

Il s'agira d’aller chercher ce 
grain en Ontario, à Prescott plus

précisément, où un navire vient 
d'accoster. Camions et trains en 
provenance du Québec pourront 
s'approvisionner.

Cette réserve est susceptible 
d’assurer une sécurité d’approvi­
sionnement pour encore sept ou 
huit jours, estime M. Toupin.

Le ministre a par ailleurs invité 
les débardeurs en grève, qui paraly­
sent les ports québécois, à 
comprendre que les cultivateurs ne

(Suite à la page A6, Ire col.)

Des facteurs 
défient leur 
président

par Claude VAILLANCOURT

Les facteurs de la région métropo­
litaine de Québec ainsi que ceux de la 
ville de Sept-Iles ont décidé de pour­
suivre la grève amorcée, en début de 
semaine, et de désobéir, en quelque 
sorte, aux directives que leur trans­
mettait leur président national, M. 
Roger Décarie.

Celui-ci avait indiqué au cours de 
la journée d'hier que "les grévistes 
retourneraient au travail et que l’U­
nion des facteurs ne désirait plus de 
débrayage".

Cette désobéissance que certains 
traduisent, par contre, comme étant un 
geste de "démocratie syndicale" 
prend place, le jour même où M. 
Décarie doit tenter une ultime négo­
ciation à Ottawa.

Ce matin, les grévistes établis­
saient une solide ligne de piquetage 
devant les édifices fédéraux des pos­
tes, laissant pénétrer leurs camarades 
postiers, mais bloquant l'accès à près 
de 140 autres personnes, soit parce 
qu'elles occupent des fonctions de 
cadres soit parce qu’elles oeuvrent 
dans d’autres ministères.

Le porte-parole du ministère, M. 
Claude Picard, a indiqué quelquès 
actes de vandalisme à l’édifice de la 
rue Saint-Paul (bris de vitres, portes 
arrachées, poubelles renversées).

Les postiers

Du côté des postiers, une accrédi­
tation syndicale distincte, on annon­
çait que plus de 740 suspensions d'une 
journée avaient été prononcées depuis 
samedi, dans le district de Montréal, 
en plus de 16 congédiements.

Tout ce brasse-camarade est occa­
sionné par l'engagement d'employés 
occasionnels, embauchés pour la ma­
nipulation d’une masse de 10 millions 
de lettres et de colis accumulés depuis 
lomgtemps.

De l'avis du président de la FTQ, 
M. Louis Laberge, à qui sont affiliés 
ces travailleurs, "le conflit a été 
provoqué et planifié par le gouverne­
ment fédéral dans le but évident 
d’étouffer le militantisme des postiers 
montréalais à la veille de dures 
négociations dans ce secteur".

Il est bien connu que les postiers 
négocient actuellement le renouvelle­
ment de leur convention collective de 
travail, tandis que chez les facteurs, la

Un document subversif 
et immoral (Cloutier)

par Gilbert ATHOT

M François Cloutier a qualifié, 
hier, de "subversif et immoral", tout 
en lui reconnaissant "beaucoup d’élé­
ments valables", le document préparé 
par la Centrale de l’enseignement du 
Québec et rendu public par elle la 
veille. Il a aussi promis de ne pas 
rester indifférent, sans toutefois préci­
ser la nature de ses futurs gestes.

C'est ce document, considéré 
comme "explosif ", la semaine derniè­
re, par le ministre de l'Education alors 
qu’il en promettait la publication afin 
de dénoncer l'action de ceux qu’il 
avait également identifiés comme des 
"révolutionnaires ”, dont de larges 
extraits ont été publiés dans LE 
SOLEIL hier.

le contenu du "manuel du 1er mai " en 
signalant que sa première partie pro­
pose "une théorie marxiste qui est 
basée sur la relation exploiteur- 
exploité" et que sa seconde partie 
propose "une série de fiches pédago­
giques, fort bien faites d’ailleurs, qui 
comprennent des objectifs qualifiés de 
conscientisation, une méthodologie et 
un matériel didactique nécessaire”

Subversif

Le ministre croit que le document 
est subversif parce qu’il considère 
qu'il n'est pas normal, dans une 
société, que les professeurs s'arrogent 
le droit de préconiser Ues théories 
politiques qui sont manifestement re­
poussées par ( ensemble de cette 
société.

^Cloutier a analysé brièvement "Jry peux parfaitement compren­

dre qu’un certain nombre de syndicalis­
tes puissent nourrir des idéologies 
marxistes, nous sommes en démocra­
tie, même si ces idéologies sont dépas­
sées et même s’ils utilisent un vocabu­
laire que l’on retrouvait en France 
autour de 1920; notre retard, hélés, 
n’est pas qu'économique, il est aussi 
dans le domaine des idées", a-t-il dit 
textuellement

"Cependant s’ils veulent le faire, 
qu’ils militent à l'intérieur d'un parti 
politique. Je ne crois pas qu'ils puis­
sent utiliser l’école è cette fin", devait 
ajouter le ministre de l Education.

M. Cloutier trouve le document par 
ailleurs immoral parce que, selon ses 
propres paroles, "nous nous trouvons 
devant une espèce de bris de contrat

Hffuite à la page Afi, 2c col.)

période de conciliation étant termi­
née, le droit de grève est acquis.

"Les facteurs du district postal de 
Québec ne retourneront au travail que 
lorsqu'un contrat aura été signé", a 
fait savoir un porte-parole des travail­
leurs.

Précisons aussi, en ce qui a trait 
aux postiers, que le président de la 
FTQ soutient "qu'au cours des der­
niers jours, les Centres de main- 
d’oeuvre du Canada ont systématique­
ment envoyé des chômeurs au bureau

(Suite à la page A6, 3e col.)

Salaire minimum
Une étude menée par des économis­
te» pour le compte du groupe de 
travail de M. Claude Castonguay 
conclut que la législation québécoise 
du salaire minimum semble déficiente 
ou en retard par rapport aux lois des 
autres provinces et de certains pays.

page E-3

Fini le porte à porte
la compagnie Moclean-Hunter ne 
pourra plus faire de sollicitation à 
domicile au Québec à cause de ses 
infractions multiples à la loi de la 
protection du consommateur.

page E-13

Energie
Comme il follait s'y attendre, la 
conférence préparatoire sur l'énergie 
n'a pas réussi à rapprocher les 
positions inconciliables qui opposent 
producteurs et consommateurs.

Page 6-1

A Québec aujourd'hui 
Annonces classées 
Arts et lettres 
Bandes dessinées 
Bridge
Consommation
Décès
Economie-finance
Feuilleton
Horoscope
Ma place au Soleil
Mot mystère
Mots croisés
Page documentaire
Patron
Sport
Télévision

Dans toutes les régions de l’Est du 
Québec, il continuera de faire beau 
aujourd'hui et demoin et le thermo­
mètre poursuit so course vers la 
housse. M semble que le printemps 
s'installe vraiment pormi nous.

Détails page kf
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Terriers à l'honneur
MONTREAL (PO - Dersa- 

de Bobby's Girl, un terrier 
Sealyham de 3 ans, propriété 
de Mme William W. Winter, 
de Churchtown, Penn., a rem­

porté le premier prix à l'Ex­
position canine internationa­
le, à Montréal, en fin de 
semaine.

Le terrier, tout blanc, a

également remporté la palme 
dans la catégorie des ter­
riers. Ce salon international 
était pourvu de la plus im­
portante bourse en Amérique

du Nord pour ce genre d’évé­
nement: 1,000 bétes étaient 
en compétition pour des prix 
en argent totalisant plus de 
$53,000.

prévisions
.......................

Dons toutes les régions, aujourd'hui et demain, il fera beau et 
le thermomètre continuera de monter Les chiffres sur la carte 
indiquent les maxima.

Iq météo
MONTREAL (PO — Prévisions de la météo pour le 

Québec émises par Environnement-Canada pour au­
jourd'hui, avec un aperçu pour demaia

Abitibi, Pontiac-Témiscamingue et Lac-Saint-Jean: 
ensoleillé. Maximum près de 10. Aperçu pour jeudi: 
nébulosité croissante.

Baie-Comeau, Sept-ües, Rimouski et Gaspésie: 
ensoleillé. Maximum près de 9. Aperçu pour jeudi: 
beau.

Chibougamau: généralement ensoleillé. Maximum 
près de 10. Aperçu pour jeudi: beau.

Outaouais, Montréal, Laurentides, Québec, Trois- 
Rivières et Cantons de l'Est: généralement ensoleillé. 
Maximum près de 11. Aperçu pour jeudi: beau.

températures
TORONTO PC — Voici les températures enregistrées 

hier dans quelques villes d'Amérique du Nord:
Min. Max.

Vancouver 6 14
Victoria 7 12
Edmonton -2 2
Calgary 3 2
Saskatoon -6 4
Regina 0 4
Winnipeg 4 8
Toronto 3 9
Ottawa -2 11
Montréal -1 12
Québec -3 9
Fredericton -4 13
Saint Jean, N.B. A 10
Moncton -3 2
Halifax -1 12
Charlottetown -3 5
Chicago 3 13
Detroit 2 11
Boston 3 10
Miami 25 33
Los Angeles 12 16
San Francisco 4 13

histoire
par la PUSSE CANADIENNE 

Le U avril 1P7S

La tentative du prince Charles, surnommé Bon­
nie”, de s’emparer du trône de son grand-père Stuart, 
était écrasée à la bataille de Cvlloden en 1740 — U y a 
229 ans aujourd'hui. Environ 9,000 soldats du Hanovre, 
commandés par le duc de Cumberland, fils de George 
II. affrontèrent 5,000 Highlanders. Les Ecossais atta­
quèrent avec de grands sabres à deux tranchants, sous 
le feu de 18 canons, et furent déchiquetés par les 
baionnettes de soldats bien entraînés. Environ 1,000 
Ecossais furent tués, et 1,000 autres faiu prisonniers. 
Cumberland s’en tira avec 50 morts et 300 blessés. Les 
mesures qu'il prit ensuite pour supprimer la cause des 
Stuart en Ecosse lui valurent le surnom de "Boucher”

1521-Luther arrive à la Diète de Worms.

1874-Louis Riel est chassé du Parlement, sur une 
proposition de Mackenzie Bowell, même s'il avait été 
élu dans le comté de Provencher.

1942-Le roi George VI accorde à l'ile de Malte la 
Croix George de bravoure.

1947-Une explosion d'essence à Texas City, à bord 
du navire français Grandcamp, provoque la mort de 
561 personnes.

1963-Le Fonds monétaire international, par ses 
vérificateurs, découvre qu'il manque plus de $4,500,000 
à la Banque nationale du Katanga depuis la sécession 
de janvier la même année.

marée soleil
JEUDI

Basse 4h35 Basse 17h30 Lever
Haute 9h45 Haute 22h20 4.55

JEUDI
Coucher Durée 

18.35 13.40

Cordonnier 

mol chaussé

TORONTO (PO - Les 400 
stations météorologiques du 
Canada devront attendre que 
leurs thermomètres gradués 
en degrés Farenheit se cas­
sent avant de pouvoir obtenir 
des instruments indiquant 
les degrés Celsius.

Un porte-parole d Environ­
nement-Canada a déclaré en 
effet que la décision de ne 
pas acheter de thermomètres 
calibrés en degrés Celsius a 
été prise "par un officiel 
pour épargner de l'argent".

Chacune des 400 stations 
météorologiques du pays a 
besoin de quatre thermomè­
tres. Le prix d'un nouvel 
instrument est de $10 l'unité.

Un peu plus tôt, un météo­
rologue avait indiqué que les 
thermomètres gradués dans 
l’ancienne échelle Farenheit 
sont toujours employés pour 
le relevé des températures, 
près de deux semaines après 
le passage officiel à l'échelle 
Celsius du Système interna­
tional d'unités.

Le Soleil. Raynald Levoit
Pour saluer le retour du soleil, les artistes ont sorti pinceaux et crayons pour immortaliser un coin de Québec.

Recherché au 

Québec par 
la police 

de New York

SDLQL A MANGHI
LES ORANGES 

FRAÎCHES DE 
LARBRE-SOLEIL 

DE LA FLORIDE

Ljupco Cvetkoy M. W. est 
âgé de 21 ans et il est 
considéré comme dangereux. 
La police de New York croit 
qu'il a traversé la frontière 
du Québec dans l'espoir de 
pouvoir regagner son pays 
natal.

'0epatf«Tient de^cttus de la Fiotide. 1S7S

La police précise que le 
fuyard a été blessé à la 
poitrine d'un coup de feu et 
que, bien qu'il ait reçu des 
soins, il est possible qu'il 
demande à être traité.

Mesurant cinq pieds et 11 
pouces, Ljupco pèse quelque 
135 livres. Il a les yeux 
noisette et les cheveux bruns. 
La police de New York ajou­
te que le jeune homme est 
entré aux Etats-Unis par De­
troit en décembre dernier.

__Murs
^ extérieurs

Mom-KSTftimurr
.̂

TREMBLAY RENOVATION
337 dé la Canard ièra, Ouabec

: 522-3424

Un jeune homme d'origine 
yougoslave est recherché 
pour homicide par la police 
de New York et sa descrip­
tion a été lancée sur le 
réseau du Québec métropoli­
tain par la Sûreté du Québec, 
hier soir.

Sous-ioit
ventilé

Un grand nom... des vêtements distinctifs à la hauteur. Coupés pour nous en France.

En gros plan - le complet Daniel Hechter en gabardine noble (mi-laine, mi-polyester) structuré mais 
souple. Veste croisée coupée près. Fente au dos. Pantalon légèrement évasé, plus long (couvrant pres­
que la chaussure). Nouveau coloris: chamois. Aussi en marine. Tailles: 36 à 44. $225.

à gauche - Le cardigan de "velours" rayé fin et gros en marine et royal sur écru. Tricot côtelé tout au­
tour. Tailles: P.M.G. TG. $65. Au plus-que-parfait sur chemise de coton importée de Suisse. P.M.G. $26,CHASSIS

REVETEMENT
PORTES

POU» VOTRE CONFORT

Qaniet Jiechter

Québec, U Soleil, mercredi 16 avril 1973
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Glissement de terrain à 
Saint-Georges-Ouest

. SAINT-JOSEPH — Un glissement 
de terrain, se produisant au même 
endroit, deux printemps de suite, cela 
n'est pas sans inquiéter quelque peu 
le ministère des Richesses naturelles- 
..Surtout quand celui-ci vient de voir 
disparaître des travaux qu’il avait 
exécutés au coût de $40,000, l'été 
dernier, pour remédiei à la situation.

C’est à Ville Saint-Georges-Ouest, 
dans la circonscription de Beauce-Sud, 
qu’un tel glissement de terrain s’est 
produit, vers 12hl5, hier, en bordure 
de la rivière Chaudière. Comme cela 
s’était aussi produit à peu près à la 
même date et exactement au même 
endroit, le printemps dernier, les 
Beaucerons ne sont pas sans réclamer, 
cette fois, une étude approfondie et 
des mesures correctives très appro­
priées

Il n’y a toutefois aucun danger 
pour la population ni pour les mai­
sons, actuellement du moins. En fait, 
l’éboulis a eu lieu à une cinquantaine 
de pieds en arrière de la maison de M. 
Paul-H. Grenier, sise au 2195 de la Ire 
avenue ouest

Une bande de terre d’environ 30 
pieds de largeur a glissé sur une pente

d'environ 75 pieds allant jusque dans 
le lit de la rivière, sur une profondeur 
de quelques pieds.

La Protection civile de même que 
la sûreté municipale ont placé une 
barricade pour empêcher les curieux 
de s'approcher. Car une fissure, déce­
lée une dizaine de pieds plus haut 
laissait présager un autre glissement 
dans un avenir prochain. Aucune 
maison n’a cependant été évacuée.

Le ministère des Richesses natu­
relles du Québec y a dépêché un 
technicien par hélicoptère, dès hier 
après-midi. Ce matin, il devait y 
envoyer un autre spécialiste, un ingé­
nieur-géologue, afin d'y faire une 
étude de la situation.

On sait que, l’été dernier, le 
ministère avait construit à cet endroit 
une petite digue de roches, puis y avait 
ajouté une bonne quantité de sol de 
remplissage. L'enrochement avait 
pour but d'empêcher l’érosion, appa­
remment causée par un cours d'eau 
souterrain.

Des riverains ont signalé que cette 
partie de terrain fut constituée de 
beaucoup de terre de remplissage, il y

a plusieurs années déjà, à laquelle fut 
même ajouté du bran de scie. Peu de 
gens du milieu ont donc été étonnés en 
constatant le glissement de terrain. 
Les riverains ont plutôt souri en 
voyant, hier, que l'éboulis n'emportait 
uniquement que le travail exécuté, 
l'été dernier, par le ministère.

Le maire de Ville Saint-Georges- 
Ouest, le Dr Paul-H. Laçasse, a par 
ailleurs soutenu que ce glissement de 
terrain fut occasionné à la suite du 
rétrécissement du lit de la Chaudière 
entre les deux villes de Saint-Georges, 
en raison du fait que la municipalité 
de Saint-Georges-Est a empiété, il y a 
quelques années, en construisant un 
mur de soutènement et un terrain de 
stationnement

Quoi qu’il en soit, les autorités de 
Ville Saint-Georges-Ouest ont bien 
l’intention de pousser à fond un projet 
de rénovation urbaine visant notam­
ment à faire construire un solide mur 
de soutènement presque tout le long 
de la Ire avenue ouest Le sujet sera 
rediscuté, lundi soir prochain, lors de 
la séance plénière du conseil munici­
pal, selon ce qu'a révélé le maire 
Laçasse.

La répartition du déficit 
de la CTCUQ, rejetée par 
les municipalités de la CUQ

par Benoit ROUTHIER
Les municipalités situées sur le 

territoire de la Communauté urbaine 
de Québec (CUQ) ont refusé, hier soir, 
la répartition du déficit de la Commis­
sion de transport pour l’année 1974.

Ces municipalités ont plutôt 
chargé le président du conseil de la 
CUQ, M. Gilles Lamontagne, d'envoyer 
une lettre au premier ministre du 
Québec lui demandant de faire en 
sorte que les municipalités ne paient 
pas plus que l'an dernier pour assu­
mer le déficit de la CTCUQ.

La résolution a été proposée par le 
maire Jean-Claude Thibault, de 
Charlesbourg, et appuyée par celui 
d’Orsainville, M. Maurice Renaud. Si 
la lettre ne donne pas de résultats 
concrets, le président du conseil de­
vra, selon la résolution, aller rencon­
trer le premier ministre, selon les 
termes du proposeur de la résolution.

Cette décision a été prise d’abord 
parce que la CTCUQ présente un 
déficit à répartir entre les municipali­
tés accru de quelque $500,000 et 
ensuite parce que le gouvernement a 
promis, l’an dernier, de ne pas 
augmenter la quote-part des municipa­

lités pour couvrir une partie de ce 
déficit de l’organisme de transport en 
commun.

Il faut préciser, ici, que si le 
conseil de la CUQ a pris cette position, 
hier, c’est en grande partie le fruit de 
l’action entreprise par le maire de 
Charlesbourg, M. Jean-Claude Thi­
bault, et de son conseil qui, dès 
l'adoption en décembre des prévisions 
budgétaires de sa ville, avaient décidé 
de ne pas payer plus que l’année 
précédente pour la CTCUQ.

De plus, il y a quelque deux 
semaines, le conseil de Charlesbourg 
adoptait une résolution demandant 
aux autres municipalités composantes 
de la CUQ de l’appuyer en posant le 
même geste.

A part Charlesbourg, rappelons 
que Courville n'a pas payé un cent à la 
CTCUQ depuis 1972.

Le montant que la CTCUQ veut 
répartir entre les 24 municipalités de 
son teriritoire est de $2,807,211.

Des maires se sont de plus élevés, 
hier soir, contre la décision de la 
CTCUQ d'augmenter la population de 
leur municipalité plutôt que de se

baser sur le dernier recensement 
fédéral.

Les états financiers de 1974 de 
l'organisme supramunicipal laissent 
voir un déficit global de $3,239,859, 
dont les soldes suivants: pour 1971, 
$1,689; pour 1972, $158,650; et pour 
1973, $272,309
Des réformes?

En ce qui a trait à l'avenir de la 
CTCUQ, il faut s'attendre à des trans­
formations dans ses structures. Si l'on 
se fie aux paroles prononcées, la 
semaine dernière, par le ministre des 
Affaires municipales, M. Victor C. 
Goldbloom, sur les ondes d'un poste de 
radio, des changements dans ces struc­
tures seraient en effet envisagés.

Le ministre disait qu'avant de 
nommer un président qui succéderait 
à M. Yves Poisson, il fallait attendre de 
voir quelle forme prendra l’organisme 
à la suite des recommandations du 
comité de maires chargé d’étudier la 
CUQ.

Or, M Goldbloom préside ledit 
comité et il ne faudrait pas se surpren­
dre qu'une des recommandations qui 
sortiront des études sera d’accorder 
un droit de regard sur la CTCUQ aux 
maires des quatre villes mandataires.

Il devra céder sa place

Les ponts couverts, de 
moins en moins nombreux

par Gilles PEPIN
du bureau du Soleil

SAINTJOSEPH - Un autre 
pont couvert va disparaître du 
paysage québécois pour céder la 
place à une structure de béton. Il 
est situé dans la municipalité de 
Saint-Etienne, dans la circonscrip­
tion électorale de Beauce-Nord, où 
le conseil municipal aurait bien 
aimé pouvoir le conserver comme 
monument historique.

Le maire, M. Georges-Emile 
Huot. a révélé, en effet, lundi, que 
le conseil municipal a eu l'idée 
d'entreprendre des démarches au­
près des autorités gouvernementa­
les pour que ce vieux pont de bois 
soit conservé comme monument 
historique; mais, après réflexion, le 
conseil a jugé bon de ne pas donner 
suite à cette idée, par crainte de 
l’avoir sur les bras encore un bon 
bout de temps

Ce pont couvert n’est pas telle­
ment vieux. Il a été construit il y a 
environ 45 ans. Mais il est en piteux 
état. L’an dernier, le conseil muni­
cipal y a dépensé quelques milliers 
de dollars pour renforcer le tablier 
qui courbait d’au moins deux pieds. 
Malgré cela, le pont penche encore 
de deux pieds vers la droite.

Pour tout dire, admet le maire 
Huot, ce pont couvert, long de 
quelque 130 pieds, ne présente 
guère d'attraits; il est dangereux et, 
par conséquent le passage des 
camions y est strictement interdit

Bien qu’il soit situé sur la 
rivière Beaurivage, un nom qui 
parait assez romantique, ce pont ne 
peut être considéré comme attrait 
touristique, pas plus qu'un attrait 
historique. Il est situé dan le rang 
Saint-Thomas, à huit milles du 
village de Saint-Etienne, c'est-à- 
dire, en bordure du territoire de 
Lotbinière.

Sa disparition est donc évi­
dente, parce que le ministère des 
Transports a prévu pour cet été 
l'érection d'un pont en béton armé, 
juste à côté.

A cet effet, le ministère a lancé 
un appel d offres, et, le 8 avril, il a 
reçu des propositions de onze en­
trepreneurs. Le député de Beauce- 
Nord, Me Denis Sylvain, a fait 
savoir, hier, que les prix les plus 
bas ont été demandés par les firmes 
suivantes: Moisan Construction.de 
Québec ($230,006), Gely Construc­
tion Inc., de Québec ($233,70 
Savard et Dion Inc., de Québec 
($240.989) et Giroux et Lessard Ltée, 
de Ville Saint-Georges ($241.296).

L’étude de ces propositions 
dêntrepreneurs n’est pas terminée;
I offre la plus basse sera acceptée, à 
moins que l'on y découvre une 
irrégularité, a fait savoir par ail­
leurs un porte-parole du ministère 
des Transports.

Le Soleil. Andre Belle-Isle

On veut garder }e stationnement, dans la côte d'Abraham

Protestations contre le projet 
d'établir des couloirs pour les 
autobus, dans la côte d'Abraham

par Louis TANGUAY

La mise en vigueur, dès le mois de 
juin, d'un système de couloirs d’auto­
bus, à titre expérimental, dans les rues 
de la Couronne, Dorchester et la côte 
d’Abraham, soulève de vives protesta­
tions chez les marchands et locataires 
de la côte d’Abraham.

Une pétition a d'ailleurs été si­
gnée, ces derniers jours, par les 
occupants d’édifices de cette artère et 
doit être acheminée aux autorités 
municipales de Québec, si la circula­
tion du courrier le permet, pour leur 
demander de reconsidérer cette déci­
sion.

Les signataires de la pétition, au 
nombre de 90 dont 25 commerçants, 
craignent en effet que l'élimination 
éventuelle des parcomètres, à cause 
du nouveau système, ne nuise considé­
rablement aux commerces situés le 
long de cette côte qui mène de la basse 
à la haute ville, étant donné l'absence

de stationnements municipaux dans 
l’entourage immédiat

La lettre adressée au maire et au 
directeur du service de la circulation 
de la ville souligne que la densité du 
trafic devant les immeubles de la côte 
d'Abraham n'est réelle qu'entre 8 
heures et 9h30 et entre 16 et 18 heures.

Les marchands du coin semblei.. 
par ailleurs disposés à collaborer avec 
les autorités municipales, si jamais le 
système de couloir d'autobus ne devait 
s'appliquer qu'à ces heures de pointe.

Mais, pour le reste de la journée, 
ils craignent que leurs clients ne 
soient écartés de ce secteur.

D’ailleurs, souligne la missive, 
l’ouverture de l’autoroute Dufferin- 
Montmorency aura contribué, d’ici un 
an environ, à réduire la densité de la 
circulation dans la côte d'Abraham.

Le système de couloirs pour auto­
bus doit être mis en vigueur au début

de juin, afin de répondre aux objectifs 
suivants:

— un service plus régulier;
— accroissement de la vitesse des 

autobus;
— la diminution des temps d’at­

tente aux divers points d’arrêt et de 
correspondance;

— la réduction de la circulation 
automobile au centre-ville.

La décision en a été annoncée, à la 
fin de mars, à la suite d'une étude sur 
cette possibilité qui a été commandée 
en mars 1974.

Dans le cadre de ce projet, la ville 
et la Commission de transport de la 
Communauté urbaine de Québec 
(CTCUQ) doivent entreprendre une 
campagne d’information pour sensibi­
liser les usagers aux bienfaits d'un tel 
système, insistant notamment sur le 
civisme et les règles élémentaires les 
plus pratiques pour accélérer le trans­
port en commun.

Service 
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l’éditorial
Tous n'en mouraient pas...

Oit ignore quand le gouvernement canadien 
jugera urgente la situation créée par la grève 
des débardeurs du Saint-Laurent et posera les 
"gestes" promis par M. Bourassa, mais ce sont 
les producteurs agricoles qui ont jusqu'ici fait 
les frais de cet arrêt de travail.

D'ailleurs, depuis environ un an, ceux-ci ont 
dû en prendre leur parti puisqu'ils ont été 
constamment sur les dents avec pas moins de six 
grèves qui ont constamment maintenu les 
réserves de grains de provende en dangereux 
équilibre, sans compter tous les autres aléas 
dont ils doivent faire "leurs beaux dimanches", 
tels la déplorable situation du boeuf.

La semaine dernière, la région de Québec, 
et notamment la Beauce, a été particulièrement 
menacée. Des poules qui ne pondent plus, des 
porcs qui s'entre-dévorent, de l’abattage forcé 
d'animaux en deçà du poids optimum — ce qui 
réduit considérablement les profits déjà limités 
—, les frais accrus de transport pour s'approvi­
sionner à des endroits éloignés, l'arrêt de 
travail momentané des 75 manutentionnaires du 
port de Québec après l'injonction du juge Côté, 
bref, ce climat d'incertitude, d'insécurité et de

tension extrême met les producteurs dans tous 
leurs états et menace encore une fois de les 
plonger dans une stagnation économique dont 
le consommateur aura à faire les frais.

Le ministre Normand Toupin s'est penché 
sur le problème, l'a jugé tragique et menaçant 
même de devenir désastreux, et a requis 
d'Ottawa une aide pour les pertes subies. Si tel 
était le cas, le problème n'en serait que soulagé 
de fort piètre façon puisque le gouvernement 
québécois ne dispose d'à peu près aucun 
pouvoir pour intervenir dans le conflit actuelle­
ment échoué sur le revenu minimum garanti.

Et, en plus de prédire que l'affrontement 
pourrait être encore long, on voit poindre à 
l'horizon des appuis multiples aux débardeurs 
québécois qui viendraient s'ajouter à ceux de 
Saint John d'Halifax, ce qui donnerait à ces 
corps de métiers une force de frappe considéra­
blement augmentée dans la solution du litige. 
Reste également la "coopération" que les 
manutentionnaires pourraient décider d'accor­
der à nouveau aux grévistes qui savent perti­
nemment que fermer le réservoir à grain 
constitue encore le meilleur moyen de pression

dont ils peuvent disposer. Pour le moment, 
certes, ils déclarent se conformer aux injonc­
tions. Mais il n'est impossible que la situation se 
renverse subitement et que les animaux aient 
encore à "entrer en carême”.

Il est extrêmement difficile pour le gouver­
nement d'intervenir "en temps voulu” dans un 
conflit du genre, même s’il risque de mettre 
rapidement en danger une grande partie de 
l'économie nationale, comme le cas peut se 
présenter si Toronto et Boston entrent dans le 
blocus. Si l'Etat met trop tôt son doigt entre 
l'arbre et l'écorce, on l'accusera. S'il met le 
"holà" en plein désastre, on l'accusera encore. 
Au fond, on pourrait difficilement blâmer les 
grévistes de devoir accepter des conditions qui 
pourraient s'avérer comme étant un recul sur le 
contrat de 1972. Par ailleurs, les parties en 
présence devraient envisager comme solution 
possible un compromis de mutuelles conces­
sions fondées sur l'intérêt commun auquel elles 
participent toutes, en fin de compte, et qui 
émergeront probablement du couperet gouver­
nemental.

Mais, hormis ces considérations, il est

accablant de devoir constater l'impéritie de 
l'Office canadien des grains de provende créé 
paraît-il, pour garantir l'approvisionnement aux 
agriculteurs de l'Est. Depuis au moins un an 
combien de fois n'a-t-on pas sonné l'alarme au 
sujet de l'insuffisance des réserves de grain 
dont nos producteurs ont un besoin essentie 
pour continuer à faire leur métier. Ils sont en 
somme les éternels "laissés pour compte" de la 
politique canadienne des grains comme ils se 
retrouvent sans grand espoir devant une éven 
tuelle politique d'auto-suffisance québécoise.

La grève dut-elle se terminer demain, no 
producteurs agricoles demeureront quand mê 
me sur le qui-vive parce que le problème de 
grains de provende leur coupera les jambes 
chaque fois que survient un "hiatus" entre le 
fournisseur et l'acheteur. Quand ce n'est pas 
une grève, c'est une considération politique 
Mais le résultat est le même et c'est ce qu 
s'avère morbide pour un.important secteur de 
notre économie québécoise. Les greniers sont 
l'Ouest; mais les "grenouillères" sont à l'Est.

Paul LACHANCE

L'attention au Vieux-Québec

Depuis qu'il est question de la 
conservation et du réaménage­
ment du Vieux-Québec, et ça ne 
date pas d'hier, on ne cesse de 
déplorer le manque de coordina­
tion de la politique des divers 
gouvernements. Car, outre la ville 
de Québec qui y a un intérêt 
immédiat et constant, le gouverne­
ment de la province est impliqué 
dans la conservation de ce patri­
moine culturel, le gouvernement 
fédéral est de même lié à la 
conservation des vestiges du régi­
me français contenu dans cette 
fraction de la seule ville fortifiée 
en Amérique du Nord. Conscient 
de cette triple solidarité qui doit 
exister aux paliers gouvernemen­
taux. le maire Lamontagne déplo­
re de nouveau le manque de 
coordination qui y existe.

Celle-ci devrait s'édifier à par­
tir du rapport soumis en 1970 vue 
de la conservation planifiée de 
cette fraction de la ville située 
entre les remparts. Le "concept 
général de réaménagement du 
Vieux-Québec" soumettait un pro­
gramme de développement étendu 
sur vingt ans. Programme qui ne 
peut être qu'ambitieux et dispen­

dieux puisqu'il prévoit outre l'ad­
ministration des propriétés publi­
ques classées historiques, l’aide 
aux habitations privées comprises 
dans le programme de conserva­
tion et l’aménagement général du 
Vieux-Québec

La conservation d'un site his­
torique de l'ampleur du Vieux 
Québec évolue entre deux pôles 
extrêmes. Une conservation telle­
ment méticuleuse qu’elle le mette 
complètement à l'abri de la civili­
sation moderne ambiante; c'est la 
ville-musée conservée dans la oua­
te. A l’autre extrême on retrouve 
le laisser-faire. sous prétexte 
qu'on ne saurait empêcher la vie 
de suivre son cours

A Québec on doit de toute 
évidence éviter de tomberdans ces 
deux solutions sans nuance. Il faut 
non seulement s'adonner à la 
conservation mais aussi au réamé­
nagement, chercher partout où 
c’est possible à faire ressurgir 
dans leur style propre les maisons 
ou les places telles qu’elles exis­
taient dans le passé. Le réaména­
gement de la Place royale en est 
une illustration. Mais il ne s agit

pas d’un musée puisque les bouti­
ques, les restaurants y entretien­
nent la vie.

Dans cette perspective, on 
peut se demander si la conserva­
tion du Vieux-Québec ne devra 
pas tendre à y éliminer toute 
circulation non indispensable des 
véhicules-moteur au profit des 
piétons et des calèches. Il faudra 
pour cela un réseau périphérique 
apte à une circulation automobile 
facilitée: la rigidité d’un côté, la 
facilité de l’autre.

Pour en arriver à concilier 
toutes ces valeurs, il faudra de 
grands moyens. La collaboration 
active des trois paliers de gouver­
nement sera donc indispensable 
Un rapport sérieux existe à pro­
pos de la conservation du Vieux- 
Québec. si on n’y croit pas il 
faudra dire pourquoi, si on y croit, 
il est plus que temps de se mettre 
sérieusement à la tâche sinon le 
temps continuera son oeuvre de 
détérioration. L'appel que vient 
de lancer le maire de Québec 
s'adresse tout spécialement au 
ministère des Affaires culturelles.

Gilles BOYER
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l’opinion des lecteurs

L'Ar-Pi pourrait se financer d'une autre façon Notre-Dame de Sully n'a pas de vocation polyvalente

Monsieur le Maire 
J.-Claude Thibault 
Ville de Charlesbourg

J ai grandement apprécié I article 
de M. Jacques Drapeau dans Le SO 
LEIL du 2 avril intitulé ”L Autofinan­
cement d Ar-Pi fait de nombreux mé­
contents '. Sachez tout d abord que je 
me considère parmi les "mécontents” 
et voici pourquoi. Un paragraphe en 
autre a retenu mon attention et c est 
celui où l'on dit "A ce moment-là. il 
faut bien se demander pourquoi les 
usagers du métro de Montréal ne sont 
pas les seuls à rembourser les frais 
d’exploitation de ce service public”. 
Or r Ar-Pi se doit dêtre un service 
public accessible à tous. Or, au prix où 
sont les cours de natation, la location 
de la patinoire, le patinage libre et le 
bain libre, on est encore loin de
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donner accès à ce complexe aux gens 
qui veulent faire du sport à volonté de 
même qu aux familles nombreuses 
Mais laissons parler les chiffres.

Il y a deux ans, lors de l'ouverture 
les cours de natation pour les enfants 
étaient à $1000; ils sont maintenant à 
$15.00 pour douze heures. Pour les 
adultes. $20 00 au lieu de $15.00. Ces 
sommes ne s appliquent que pour une 
période de douze semaines. Comme il 
y a quatre séries de cours par année 
cela fait la somme rondelette de 
$280.00, pour 2 adultes et 2 enfants. 
D un autre côté, si cette même famille 
veut profiter du bain libre, il lui en 
coûte $2 20 à chaque fois Et que dire 
des cours spécialisés tels que plon­
geon. nage synchronisée, le prix varie 
de $30.00 a $35 00

Quant au patinage, la même famil­
le peut aller patiner pour $2 00. Cer­
tains diront que ce prix n’est pas 
exagéré, mais si on veut y aller 
plusieurs fois par semaine, la somme

devient alors intéressante. Puisque le 
restaurant a accusé des profits de 
$28.000 l an dernier, il y en a sûrement 
qui le visitent de temps à autre,

Si on fait le compte de tout ceci, on 
en arrive rapidement à la conclusion 
que 1 Ar-Pi ne s'adresse nullement à 
tous, mais à une catégorie bien définie 
de personnes.

Ne faudrait-il pas repenser un peu 
la formule de financement et peut-être 
songer à demander $10.00 de plus par 
famille lorsque viendra le temps de 
faire parvenir le compte de taxes ou 
encore une fois, priver les familles qui 
ont plusieurs enfants et qui eux aussi 
veulent se tenir en bonne forme 
physique et profiter des services qu el­
les sont en droit d attendre

Bien à vous.

Mme Lise Robert.
Charlesbourg.

Liberté de la femme au foyer

M le directeur
Pour faire suite à l'article paru le 

3 avril, intitulé Les femmes au foyer 
peuvent très bien s épanouir et signé 
Chantier 1975 équipe Alban Turcotte. 

Black Lake '. Pour ma part je suis 
complètement de l avis de cette 
équipé

La femme est beaucoup plus libre 
au foyer et peut s épanouir, en choisis­
sant les activités qui se présentent à 
I extérieur du fover et qui I intéres­

sent Elle a plus de temps à consacrer 
a son épanouissement; je pense per­
sonnellement que si toutes les femmes 
qui ne sont pas obligées de travailler 
au point de vue pécuniaire demeu­
raient à leur foyer, il n'y aurait pas 
autant de chômage pour les hommes; 
quelle amélioration et équilibre pour 
la vie familiale Je crois que beaucoup 
de gens pensent comme moi.

Mme Yvonne Côté,
Ste-Foy ,

M le directeur.
Les nouvelles qui nous parvien­

nent par les média d information n ont 
rien de bien réjouissant, de partout à 
tout venant, on lance des idees de plus 
en plus abracadabrantes.. La plus 
farfelue est bien celle d'une vocation 
polyvalente pour la Maison Notre- 
Dame des Champs de Sully. Comment 
peut-on. si peu craindre le ridicule?

Cette bâtisse est spécialement 
aménagée pour être un Centre d ac­
cueil. Où va-t-on chercher la pensée 
d en faire une institution pour élèves 
réguliers du secondaire et enseigne­
ment spécialisé-’

Dernièrement un tollé général, 
s est élevé contre la manière dont les 
jeunes sont traités, et comment ils se 
retrouvent, sans procès, sans avis, dans 
des sous-sols des prisons, presque des 
taudis. En rapport avec cette nouvelle, 
un homme de loi. disait combien cet 
état de chose, était pénible, tout en 
admettant bien candidement: Je ne 
peux tout de même pas les garder dans 
ma cave ’

La Maison Notre-Dame des 
Champs est pour le moment une belle 
construction, entretenue, gardée, fer­
mée, à grands renforts de deniers. Des 
milliers de dollars à dormir ne sem­
blent émouvoir personne, avec tout ce 
qui se passe, on en vient à croire le 
gaspillage à la page, si on regarde 
lïndifférence que cela suscite. Pour 
en faire autre chose qu un Centre 
d accueil, il faudrait défaire les amé­
nagements qui viennent d y être faits 
et englobent des sommes fabuleuses

Cest un non sens si I on fait le 
recensement de tous les sans foyers, 
victimes de deuils, de divorces, d han­
dicaps. de desaxes, qui vivent dans le

\

pire dénuement, on ne peut les exter­
miner. I euthanasie est défendue ici.

Je lance un appel à la population 
bien pensante du Transcontinental et 
d ailleurs, aux mamans surtout qui 
savent ce que ça prend de soins, de 
temps, d'amour, pour faire d un enfant 
un homme, et si peu pour le détruire...

Si pendant quelques instants nous 
prenions la place de ces jeunes, si 
nous avions à affronter les mêmes 
conditions de vie, les mêmes problè­
mes qu'eux, où serions-nous?” ’ Pour­
quoi eux’ Pourquoi pas nous?”

Ensemble faisons front commun 
pour exiger du ministère des Affaires

sociales, qui se dit ouvert à tous les 
problèmes sociaux et aux moyens de 
les solutionner, qu’il prenne en mains 
L avenir de ces malheureux errants 
d’un endroit à un autre, d'une cage à 
une autre, qu'il ouvre à leurs jeunes 
élans la Maison de Sully un véritable 
domaine de paix, de grand air, où ils : 
trouveraient en plus de la science, à 
leur portée une facilité de condition­
nement physique qui ne pourrait qu'ê­
tre salutaire pour leur épanouisse­
ment. "Mens sana in corpore sano ’

Le Comité de citoyens 
de la Transcontinentale,

Rivière Bleue 
par Mlle B. Lemieux

Encouragement à nos industries

Honorable Guy St-Pierre 
Ministre de I Industrie 
Commerce

et du

En tant que représentant d une 
industrie entièrement québécoise, 
spécialisée dans la fabrication d un 
produit fini, ce qui est rare au Québec, 
je me dois de vous féliciter de 1 initia­
tive que vous avez de vouloir centrali­
ser les achats du gouvernement pro­
vincial et les faire servir au dévelop­
pement économique de notre province 
en encourageant l'achat chez-nous. 
hélas trop négligé dans les devis de 
nos professionnels, tels que les archi­
tectes et ingénieurs, ainsi que par les 
cadres des corporations de nos belles 
institutions telles que les hôpitaux, 
universités, cegeps. etc., où. souventes 
fois, on préfère acheter de filiales 
américaines installées danes les pro­

vinces anglaises au détriment de nos 
industries

Je possède une liste de cas décrits 
ci-haut et dans une bonne partie de 
ces cas. on a même refusé les produits 
équivalents du Québec.

Pour corriger une situation pour le 
moins étrange, je vous prie de ne pas 
lâcher et de mener à bien cette lourde 
tâche qui vous incombe, même si cela 
doit être au detriment de certains de 
vos collègues.

Marcel Dumas. A.H.C.
La un n

l opinion dos lecteurs sa continua 
•n page B-5

I
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Charbonneau aux enseignants

Voici pourquoi nos emplois sont menacés

Le président Ford accueillant des enfants vietnamiens.

Les Américains reposent constamment la question 
du principe de leur intervention au Vietnam. Pour les 
uns, ce n'était pas "leur” guerre et il n'aurait jamais 
fallu y aller. Pour quelques autres, il n'aurait pas fallu 
quitter. Ou pas comme cela. Leur complexe de 
culpabilité est lancinant. Comme leurs remords à 
l'égard des compatriotes qui sont morts pour rien. 
Pour qu advienne, dans quelques semaines peut-être, 
ce qu'ils ont tenté d'éviter par l'ultime sacrifice.

Dans un sens, ils seraient presque soulagés que ce 
soit fini. Ils auraient voulu que ce soit moins tragique 
et ils sont prêts à faire beaucoup pour sauver des vies 
et panser des plaies. Mais ils sont las d’être 
responsables pour le reste du monde... Sur le plan 
diplomatique, on pense ici que l’Indochine n’a que

L'Amérique a appris une dure leçon en Indochine. 
Si elle sait s'en souvenir, commentent les éditorialis­
tes. sans devenir passive, elle saura à l'avenir montrer 
une prudente sélectivité dans sa politique internatio­
nale. Elle en a besoin pour recouvrer complètement 
son unité et sa stabilité nationales.

(Collaboration spéciale)

(...) Au cours de cette assemblée, nous avons passé 
en revue les grands éléments de la situation:

• nous nous sommes rappelé qu’à chaque année, 
depuis quatre ans, de 3 à 5 mille enseignants des 
niveaux élémentaire et secondaire étaient jetés par­
dessus bord à chaque 1er mai — pour eux, la Fête des 
travailleurs devenait la Fête des travailleurs sans 
emploi (chômeur);

• nous avons vu que cette hécatombe d'avril-mai 
touche, de façon plus alarmante chaque année, 
l'ensemble des travailleurs de l'enseignement, des 
niveaux élémentaire, secondaire, collégial (et bientôt 
universitaire), et de toutes les catégories d emploi: 
professionnels non enseignants, personnel de soutien 
où enseignants;

• nous avons passé en revue les diverses catego­
ries que le pouvoir a installées parmi nous pour mieux 
nous contrôler et nous diviser; nous sommes découpés 
entre nous par niveaux, par emploi, par la scolarité, 
par les années d'expérience, par les années de service, 
par l'ancienneté, par la durée hebdomadaire de notre 
travail (temps plein, temps partiel, occasionnel, etc.), 
par nos qualifications légales (ou illégales!). Il y a 
parmi nous des permanents, des stagiaires, des 
tolérés, des autorisés provisoires, des gens sans 
permis annuel; il y en a qui n ont pas le droit de se 
défendre en ras de non-rengagement; il y en a qui en 
ont assez et qui s'en vont ou qui aimeraient s’en aller...

L insécurité au travail
• nous avons vu. en outre, que, dans notre secteur, 

comme dans les autres secteurs de travail, linsécurité 
d emploi se double d une autre réalité qui s appelle 
l insécurité dans l'emploi, l’insécurité au travail. 
L insécurité dans l’emploi revêt bien d autres formes 
que la perte brutale d'un emploi, mutation, mises en 
repêchage ou en disponibilité, augmentation de la

tâche par règlements, arrêtés ministériels, décrets, 
application mécanique de nonnes, implantation de 
nouveaux cours ou de nouvelles méthodes, mauvaises 
prévisions des clientèles scolaires, abolition de postes 
à la suite de départs, déclassification des emplois et 
des fonctions, mesures disciplinaires, démissions 
(arrachées ou suggérées), pénalités imposées à l'occa­
sion d un congé de maternité, répression pour 
activités syndicales;

• nous avons vu quau-delà de nos fonctions et de 
nos secteurs respectifs, nous sommes tous touchés par 
une forme ou l'autre de menace directe à notre emploi 
ou de menace réelle dans l'exercice de notre travail.

Cette prise de conscience que notre travail est 
soumis chaque jour ou chaque année à l'arbitraire de 
tout un système armé de normes, de directives, de 
règlements, de décrets, de lois, de répression, nous 
laisse déjà entrevoir l ampleur de la lutte à mener

Au-delà des fausses causes
Cette rencontre nous aura permis déntreprendre 

ou de prolonger le débat au niveau des causes et des 
explications de ce qui nous arrive:

• nous avons vu que l'insécurité d'emploi des 
travailleurs de renseignement est supposément "ex­
pliquée'' par les prétextes les plus divers: déflation 
démographique, déplacements de population, respect 
des nonnes, transferts linguistiques, fluctuation des 
options, nouvelles exigences professionnelles, ouver­
ture d écoles privées, etc.;

• mais nous savons que ces explications, souvent 
plus endormeuses que savantes, ne sont mises de 
l avant que pour nous faire avaler les répercussions 
des causes premières de l'insécurité où nous sommes, 
nous et tant d autres travailleurs québécois;

• nous savons que ces causes premières de ce qui

nous arrive tiennent à la nature du système économi­
que actuel, qui a besoin de la docilité d une 
main-d'œuvre menacée pour se maintenir, qui fait 
payer par les travailleurs la croissance du capital et 
des pouvoirs qui en découlent;

• nous savons, dans l'enseignement, que la princi­
pale vraie cause" des soi-disant surplus de person­
nel, c'est le refus de la part des pouvoirs publics 
d'accorder à l'école publique les services qu’il lui 
faut, c’est la volonté de la minorité dominante de 
maintenir son emprise sur les objectifs et le dévelop­
pement de l'école publique, de réduire la part relative 
des crédits affectés à l’éducation (sur recommandation 
expresse du grand patronat), c’est la négligence 
coupable et inexcusable des responsables politiques 
de notre système scolaire à prendre des mesures qui 
s'imposent pour que cette école publique, que 
financent les travailleurs, que fréquentent les travail­
leurs et leurs enfants, réponde aux besoins et aux 
aspirations, collectives et individuelles, de ceux qui 
composent la majorité populaire.

• que font ces politiciens et leurs partenaires à 
l'humeur imprévisible que sont les commissions 
scolaires et les conseils d'administration des Cegep, 
face aux critiques qui pleuvent sur L école publique:

- ils diminuent les services,

- ils resserrent les normes.

- ils multiplient les directives.

- ils coupent les périodes allouées à renseigne­
ment du français, de l'histoire, des sciences sociales;

- ils répriment les enseignants qui osent expliquer 
à leurs étudiants que cette école pourrait servir à 
autre chose qu à reproduire les valeurs et le condi­
tionnement de l'idéologie dominante.

Depuis cinq ans, à chaque printemps, de 3,000 à 5,000 
enseignants sont congédiés pour surplus de personnel. En fin 
de semaine dernière, à Montréal, plus de 1,000 délégués de 
la Centrale de l'enseignement du Québec ont décidé 
d'intensifier leur lutte pour obtenir la sécurité d’emploi et la 
sécurité dons l'emploi. A cette occasion, Yvon Charbonneau, 
président de la CEQ a résumé "l'état de leur insatisfaction". 
Nous oublions les extraits les plus significatifs de son 
allocution.

- ils ouvrent des écoles privées qu'ils financent à 
même les fonds publics, les taxes des travailleurs:

d une manière générale, plutôt que de répondre 
aux besoins de la population et des travailleurs, ils se 
réfugient sur de mystérieuses incapacités de payer, 
sur d insondables marges de manoeuvre, dans des 
fonds de baril dilapidés par les exploiteurs et leurs 
valets politiques.

trop longtemps diverti l'attention de la politique 
étrangère là où c'est essentiel: l'Europe et le Japon. 
On espère que les relations seront plus concentrées 
désormais et même plus faciles avec les alliés 
importants. On espère qu’ils auront entendu le 
message du président Ford et que leur confiance en 
cet allié clé que sont les E.-U., n’est pas entamée.
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Vietnam:
l'Amérique souhaite 
la fin du cauchemar
par Yvette laudy

Ces derniers jours, à l’exception de Palm Springs, 
où le président et Mme Ford ont passé des vacances de 
Pâques laborieuses et mouvementées, la Californie 
était grise, frileuse et maussade comme l'humeur 
américaine devant les événe­
ments d'Indochine. A San Francisco, samedi soir, le 
président est allé accueillir 325 orphelins vietnamiens, 
dont certains avaient la varicelle, dont certains étaient 
les rescapés de l'avion accidenté plus tôt à Saigon... 
Quelques heures plus tard, les petits arrivants étaient 
dans les bras de leurs parents adoptifs.

Aux E.-U.. des milliers de familles ont offert leur 
toit, leur nom, leur coeur et leurs traditions à quelque 
deux mille petits orphelins aux yeux bridés qui sont 
évalués du Vietnam vers les Etats-Unis. "C'est le 
moins que nous puissions faire", a dit le président 
Ford. C'est aussi toute l'aide humanitaire possible. Le 
maximum que la plupart des Américains soient prêts a 
consentir. Dix ans de déchirement national, 55,000 vies 
américaines, 150 milliards de dollars, c’est assez, 
di'sënl-ils.

C'est même trop. Davantage d armes et de muni­
tions ne feraient que prolonger l'agonie, dit-on ici. Les 
Américains ne croient plus qu'il soit possible de 
sauver le Vietnam ou leCambodge. Des vies humaines, 
oui. Les régimes, non.

Sauver les réfugiés
Les Américains on vu — de leurs yeux vu — sur 

leurs petits écrans la retraite sauvage des soldats 
sud-vietnamiens. Ils ne croient plus que les soldats de 
M. Thieu (même s’ils viennent de reprendre quelques 
petites positions abandonnées) soient encore prêts à 
se battre. Us ont vu l’abandon pur et simple d’armes 
en bon état et de munitions à l'ennemi. Ils ne 
souhaitent pas que le Congrès procure aux fuyards 
plus d'armes qui pourraient encore finir dans les 
mains des communistes.

Le rapport réaliste” du général Weyand, qui a 
rejoint MM. Ford et Kissinger à Palm Springs, au 
retour d'une tournée d'inspection au Vietnam, ne les 
fera pas changer d'avis. Et quand Henry Kissinger 
déclare, sans grande conviction, que la stabilisation de 
la situation au Vietnam n'est pas impossible, il ne les 
persuade guère. Les Américains le suivent plus 
volontiers quand il annonce que la priorité, pour les 
E.-U., sera sans doute de sauver le plus de réfugiés 
possible. C’est cela qu'ils attendent de M. Ford, cela et 
rien d'autre.

"Qu elle que soit l'issue de la guerre, a déclaré 
Henry Kissinger après les réunions avec le général 
Weyand dans la maison de vacances de M. Ford, les 
Américains devraient se poser la question de l'engage­
ment moral des Etats-Unis".

Evoquant 1 honneur, la crédibilité, l image des 
E.-U. à la face du monde, Henry Kissinger a suggéré 
qu'on cesse de chercher les causes et les responsabili­
tés et qu'on agisse à partir de la situation présente.

Mais ce genre de rhétorique tombe à froid. Quand 
M. Kissinger parle d'engagement "moral", quand M. 
Ford surenchérit en évoquant des "engagements 
solennels", l'opinion, sceptique, tend une oreille plus 
attentive aux rumeurs selon lesquelles Henry Kissin­
ger pourrait avoir fait secrètement des promesses à 
Saigon, lors des accords de Paris.

Le fruit amer de la détente
'Si l'autorité de l'exécutif n’avait pas été paraly­

sée à la suite du Watergate, si l'aide avait été adéquate 
au cours des années, si nous avions été plus libres dans 
la conduite de la politique étrangère, les difficultés 
actuelles auraient pu sans doute être évitées...” a 
encore déclaré, Henry Kissinger.

Mais le public ne semble pas regretter le regain 
d autorité du Congrès, qui montre de plus en plus 
d indépendance à l'égard de ! administration. Et 
Henry Kissinger est l'objet de critiques de plus en 
plus véhémentes. Des voix s'élèvent ici et là pour 
demander sa démission. Notamment celle de George 
Meany, président du puissant syndicat AFL-CIO, qui 
dénonce l'insuccès de la politique Nixon-Kissinger et 
qui, inquiet de la tendance à la neutralité vis-à-vis 
d'Israël, conseille à M. Ford de revoir toute la 
politique étrangère, de tenter d’enrayer l’influence 
grandissante du communisme, qu’il estime être le 
fruit amer de la détente". U est vrai que la requête 

d Israël pour une aide économique et militaire de 2.5 
milliards de dollars est vue avec circonspection. Il est 
vrai que toute aide, sauf humanitaire, est en ce 
moment impopulaire. Il est probable que les députés 
et les sénateurs, qui. pendant leurs vacances dans leur 
district, viennent de reprendre le pouls du pays, s'en 
souviendront au moment de voter.

Une leçon pour les E.-U.
La mort de Chiang Kai-shek ravive le souvenir 

d une autre défaite cuisante en 1949. A l'époque, le 
sénateur Joseph McCarthy avait lancé, en même temps 
qu'une incroyable chasse aux sorcières (communistes), 
un cri de guerre: "Qui a perdu la Chine?" Aujour- 
d hui, certains demandent déjà: "Qui a perdu le 
Vietnam?" Beaucoup sont prêts à répondre qu'on ne 
peut pas perdre ce que l’on n'a tas. Bien peu sont 
prêts à blâmer le Congrès pour n'avoir pas encore 
accordé les 300 millions de dollars demandés par M 
Ford... Tout le budget d’aide de l'an passé n'est même 
pas épuisé.
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Ottawa veut casser... Un document... Des facteurs...

(Suite de la première page) (Suite de la première page) (Suite de la première page)

veulent pas nuire à leurs activités 
syndicales.

Ces "activités syndicales" se 
sont étendues à l'Ontario et au 
Nouveau-Brunswick, où les débar­
deurs ont refusé de décharger des 
navires qui auraient dû être dé­
chargés au Québec.

Quatre navires accostés dans le 
port de Saint-Jean, détournés de 
ports du Saint-Laurent, n ont en 
effet pas bronché hier. l<es débar­
deurs ont refusé d'y toucher et des 
poursuites judiciaires entamées par 
( Association des employeurs mari­
times de la province n'ont pas 
débouché.

A Toronto, un navire de la firme 
Manchester Liners a fait l'objet 
d'un boycottage lui aussi, pour la 
seule raison qu'il aurait dû d’abord 
décharger des marchandises au 
Québec.

A Québec

A Québec même, les "activités 
syndicales" des débardeurs ont no­
tamment porté sur la gare maritime 
Champlain.

Pour la deuxième journée 
consécutive, quelque 200 fonction­
naires fédéraux au service des 
ministères de l'Immigration, de l'A­
griculture et des Affaires indiennes 
se sont vu interdire l'accès à leurs 
bureaux.

Des policiers ont été dépêchés 
sur les lieux, hier matin, et aucun 
incident ne s’est produit. Débar­
deurs et fonctionnaires ont quitté 
les lieux une heure plus tard.

Des otages

Le député de Beauce Sud à 
l'Assemblée nationale, M Fabien 
Roy, a commenté par ailleurs la 
situation en disant que "les éle­
veurs québécois servent d’otages 
aux gouvernements fédéral et pro­
vincial dans le conflit des débar­
deurs".

11 estime que le gouvernement 
fédéral veut se servir des agricul­
teurs québécois comme moyen de 
pression pour mater les débardeurs 
et leur imposer ses propres condi­
tions.

M. Roy a rappelé que le gouver­
nement fédéral a tout mis en oeuvre 
pour trouver une solution dans le 
cas de la grève des débardeurs de 
l’Ouest. Il ne semble pas que le 
ministère québécois de l'Agricultu­
re fasse tellement plus qu'expédier 
des télégrammes, pour sa part.

"U n'y a qu'une solution pour 
régler de façon définitive la ques­
tion d’approvisionnement en grains 
de provende pour les agriculteurs 
du Québec, a dit M. Roy. Il s'agit de 
la mise sur pied d'un office d’ap­
provisionnement pour assurer aux 
agriculteurs l'approvisionnement 
nécessaire."

M. Roy a souhaité que le minis­
tère de l’Agriculture du Québec 
prenne ses responsabilités, pour 
une fois, pour dissiper les incertitu­
des dont sont l'objet les agricul­
teurs quant à l'approvisionnement 
en grains et à leurs prix.

Le gouvernement du Québec, a 
conclu le député de Beauce-Sud, 
démontre encore une fois qu'il est à 
la remorque du Parti libéral fédé­
ral, sur le dos des agriculteurs du 
Québec.

tacite qui veut que les enseignants 
aient le devoir de former la jeunesse 
qu on leur confie et ce contrat tacite 
s'inspire des grandes orientations de 
la société."

A partir de cette situation, le 
ministre a tiré les conclusions sui­
vantes:

— Ce n'est peut-être pas par 
hasard que certains parents s’interro­
gent de plus en plus sur le secteur 
public;

— "Ce n'est peut-être pas par 
hasard non plus si le secteur privé a 
tendance à gagner de plus en plus de 
terrain;

— "Ce n'est peut-être pas par 
hasard qu'il est tellement difficile de 
régler la question linguistique et 
qu'on refuse de créer une espèce de 
chasse gardée dans le secteur public."

Des éléments valables
Dans sa réoonse au député libéral 

de Saint-Jean, M. Jacques Veilleux, le 
ministre a également avoué que le 
document de la CEQ n'était pas entiè­
rement condamnable à ses yeux.

"Il y a, bien sûr, et je tiens à le 
préciser, beaucoup d’éléments vala­
bles là-dedans", a affirmé M. Cloutier, 
prenant le soin d'ajouter:

"Le gouvernement n'est pas contre 
les travailleurs. Et le ministère de 
l'Education considère qu'il y a tout 
intérêt à ce qu'on sensibilise les 
enfants des éoles à la situation sociale 
telle qu elle existe, mais pas dans 
l’esprit qui est sous-jacent à chaque 
page de ce document."

M. Cloutier a exprimé aussi l'avis 
qu’il ne s'agissait pas de la majorité 
des enseignants, se disant convaincu 
que la même majorité s'y opposerait si 
elle avait le choix ou si elle pouvait 
véritablement statuer là-dessus.

Quant aux gestes qu'il a promis de 
poser, le ministre a affirmé: "Je ne 
resterai pas indifférent. Dans un pre­
mier temps, je me contente de saisir 
l'opinion publique. Et dans un deuxiè­
me temps, je verrai quelles démarches 
je suggérerai à cette Assemblée."

de poste central de Montréal pour y 
être engagés comme employés occa­
sionnels non syndiqués".

Le ministre des Postes, M Bryce 
Mackasey, n'entend pas rengager les 
postiers congédiés en guise de "signe 
de paix".

Les négociations privées auxquel­
les s'est livré le ministre avec les 
dirigeants syndicaux, n'ont abouti à 
rien.

Une entente
Par ailleurs, LE SOLEIL a réussi à 

mettre la main sur un protocole 
d'entente signé entre les postiers et 
les facteurs, au coeur de ces négocia­
tions.

Celui-ci stipule que l'avenir de 
chacun des syndicats et leur droit à la 
négociation sont actuellement en jeu 
et que, conséquemment, ils doivent 
s'unir "pour faire face au plus gros 
employeur du Canada".

Le protocole réaffirme l'engage­
ment des syndicats et de ses membres 
"à ne pas exécuter le travail" de 
l'autre partie.

"Dans l'éventualité d'une grève de 
l'un ou de l’autre des syndicats, est-il 
inscrit dans l'entente, les membres en 
grève retireront leurs lignes de pique­
tage pour permettre aux membres de 
l'autre syndicat de se présenter au 
travail, au début du poste de travail, et 
de quitter les lieux de travail, à la fin 
de leur poste de travail respectif."

Ce protocole tient évidemment 
compte des "circonstances particu­
lières.

On rappelle que "de telles négo­
ciations (en cas de circonstances parti­
culières) seront menées dans un esprit 
de solidarité en reconnaissant pleine­
ment que l'employeur doit ressentir 
l’impact de notre force unifiée et 
appliquée de la manière la plus 
efficace possible"

L’un et l'autre des syndicats s'en­
gagent enfin "à ne pas travailler en 
présence d'employés occasionnels, 
dans leur section respective, dans 
l’éventualité d'une grève de l'un ou 
l’autre des syndicate”.

La guerre s'achève... (Suite de la première page)

Loc, en bordure de la route numéro 1, 
a été attaqué en début de matinée par 
d’importants éléments d'infanterie ap­
puyés par des chars soviétiques T-54, 
apprend-on de source militaire sûre

Les troupes sud-vietnamiennes 
avaient été auparavant soumises à un 
"effrayant pilonnage d’artillerie 
lourde".

Submergé par le nombre, le régi­
ment sud-vietnamien a dû se replier, 
abandonnant les positions qu’il occu­
pait. En fin de matinée, on ignorait 
encore, à Saigon, le bilan des pertes 
gouvernementales.

Une offensive de semblable enver­
gure a été lancée, ce matin, à l'aube, 
contre le P.C. du général de division 
Nguyen Vinh Nghi, à Phan Rang, par 
des éléments de la 32e division nord- 
vietnamienne appuyée par 40 chars 
T-54.

Les nouvelles en provenance de 
Phan Rang — petit port à 180 milles au 
nord-est de Saigon — déclare-t-on de 
même source, semblent indiquer que 
la situation des troupes sud- 
vietnamiennes est extrêmement criti­
que. On ne possède pour le moment 
aucun détail précis sur le déroulement 
des combats, sinon que les parachutis­
tes sud-vietnamiens offrent une résis­
tance acharnée".

Dans le secteur de Xuan Loc. 
apprend-on également de même 
source, le général Tran Quang Khoi. 
qui commande la 3e brigade blindée, a

jeté dans la bataille la totalité de ses 
blindés et a installé son PC. à Trang 
Bom. situé à mi-distance entre la ville 
de Bien Hoa (19 milles au nord de 
Saigon) et Xuan Loc.

Les experts militaires estimaient, 
ce matin, que l’engagement des blin­
dés du général Khoi dans le secteur de 
Xuan Loc rend désormais presque 
impossible la défense de Saigon si les 
troupes communistes lancent une atta­
que contre la capitale.

La troisième brigade blindée 
avait, en effet, pour principale mission 
de défendre la route numéro 1 à 
l'ouest de Saigon, mais, en outre, 
d interdire une action offensive dans 
le couloir situé entre les deux fleuves 
Dong Nai et Waico, au nord de la 
capitale. Ce couloir est vide, désor­
mais. Les éléments blindés du général 
Khoi sont à l est du Dong Nai et 
pourront difficilement abar^onner le 
secteur de Xuan Loc, oû l’adversaire 
est en force, si d’autres divisions 
communistes lancent une offensive, 
comme l’appréhendent les militaires, 
dans le couloir qui débouche sur 
Saigon

On précisait de même source, que 
l'aviation d'observation avait repéré, 
hier, à 10 milles au nord de Bien Hoa, 
une vingtaine de camions molotova 
transportant des troupes.

Une "bagatelle" 
que Me Delage

Un quatrième acteur meurtUn quatrième acteur meurt
Ridwd Conte, spécialisé dans les films de gangsters, est mort, hier, à Los Ageles, 
à l'âge de 65 ans. Selon le centre médical de l'université de Los Angeles, où il 
avait été admis au début du mois, l'acteur d’origine italienne a succombé à une 
crise cardiaque. Il était apparu dernièrement dans The Godfather ', où il tenait le 
rôle du chef mafieux Borzini. Il avait ensuite séjourné en Italie, où il avait tourné 
dons d outres films toujours comocrés 6 la mafia. Il est ici photographié avec sa 
deuxième femme, épousée en 1972. C'est le «^otriéme acte»# qui meurt à 
Hollywood en moins d une semome, après Frederic Moreh, Marjorie Mom, et lo"y 

Porks.

doit éclaircir
par Guy DUBE

Un patient de 69 ans est mort 
dans un lit en flammes, à l'Hôtet- 
Dieu de Québec, le 28 mars dernier, 
et ce n'est qu’hier matin que le 
commissariat aux incendies a été 
avisé de la chose.

Encore là, ce n’est pas la direc­
tion de l'hôpital qui a averti le 
commissaire Cyrille Delage. mais la 
famille du défunt, M. Thomas 
O'Connor, âgé de 69 ans, de Cap- 
des-Rosiers, en Gaspésie.

Interrogé, hier, sur les circons­
tances de cet incendie, le directeur 
général de l'Hôtel-Dieu de Québec, 
M. Victorin-B. Laurin, a déclaré que 
ce n’était qu'une "bagatelle" et 
qu'en des cas semblables, une in­
vestigation interne est habituelle­
ment de rigueur.

L enquête maison n'a toutefois 
pas éclairci les circonstances de la 
tragédie, puisque M. Laurin ne 
pouvait dire, hier, si c'était une 
cigarette ou un tison ou autre chose 
qui était à l'origine du "léger 
incendie" qui a pris naissance dans 
un drap du lit oû M. O'Connor était 
couché.

Interrogé à savoir pourquoi il 
qualifie cet incendie de "bagatel­
le". le directeur général de l'hôpi­
tal a expliqué "que ce n’est pas 
pire que des feux de poubelles"-

Quoi qu'il en soit, le commissai­
re aux incendies. Me Cyrille Dela­
ge, tiendra une enquête publique, 
le 25 avril, à 14 heures, afin de tirer 
plus au clair les circonstances qui 
ont entouré cet incendie.

Douze témoins viendront dépo­
ser devant le notaire

Delage. dont des employés de 
I hôpital et des membres de la 
famille. /

AUBAINES 
DE L'ACHETEUR 
AVISE
Westinghouse
Profitez-en et suivez toutes tes

séries de hockey!
Télécouleur Westinghouse

Modèle portatif, Tudor, de 19"
19RPC01

’

.

Economique, avec poignée repliable; 
un modèle prestigieux, avec finesse 
d'image automatique et rendement 
fiable Quanta 70.

$Q0Q®lift K.-B if (service
en

TELECOULEUR
Westinghouse

Modèle console 26"
26RKC54

Style colonial

(service 
en sus)
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LAVE-VAISSELLE
Westinghouse

encastré 5 cycles

e Lavage double e Lavage simple • Rinçage 
retenue e Rinçage-séchage • Réchauffe- 
assiettes.

95
(service
inclus)

LAVE-VAISSELLE
Westinghouse

Modèle transformable SC210R

• Lavage double e Lavage simple • Rinçage 
retenue • Rinçage-séchage • Réchauffe- 
assiettes.

95
(service
inclus)
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master charge

Mise de côté gratuite 
Aucun comptant requis

GASTON
(HARGEX

100, RUE CHABOT 
250, RUE ROUSSEAU 
101, RUE BEAUCAGE 

Ville Vanier

934534
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Première exposition
En collaboration avec le Service 

des loisirs et des parcs de la ville de 
Québec, Pauline Pelletier expose pour 
la première fois, à partir de demain et 
jusqu'au 27 avril, à la Caisse populaire 
Saint-Pascal de Maizerets, au 1650, de 
la Canardière.

Mme Pelletier a étudié avec Made­
leine Tremblay et a gagné plusieurs 
premiers prix aux expositions termi­
nales. Elle peint la nature sans fioritu­
re, tout en gardant un certain côté 
romantique à ses tableaux.

Le saviez-vous?
Saviez-vous que tous les mercre­

dis, il y a session d'information sur le 
Garage coopératif de Québec, à 20h, au 
115 rue Saint-Pierre (Club social des 
employés civils fédéraux). Cela, jus­

qu’à autre avis. Evidemment, toutes 
les personnes intéressées à devenir 
membres de la coopérative sont les 
bienvenues. Allez au moins vous ren­
seigner sur un mouvement qui semble 
marquer des succès, mais qui compte 
sur votre... coopération, c’est le cas de 
le dire.

Jamais trop tard
Il n'a jamais été trop tard pour 

bien faire; un surcroît d'ouvrage a 
retardé cette notule et je m'en excuse. 
Mme LJ. Hogue, de Place des Sei­
gneurs, à Charlesbourg, tient à souli­
gner le courage du camelot de son 
quartier qui a réussi à livrer le 
"SOLEIL", le soir même où débutait la 
fameuse dernière tempête. Mme Ho­
gue n'en revient pas du courage du 
jeune homme qui a bravé le vent en 
violertes rafales et la neige pour 
satisfaire ses clients. Quant à moi, je 
sais que "LE SOLEIL" a une classe de 
camelots des plus recherchées et tous 
les clients en sont fort heureux.

Emaux froids
Sous le patronage du Service des 

Loisirs et des Parcs de la ville de 
Québec, il y a actuellement et jusqu'au 
18 avril, exposition des oeuvres de 
Mme Irma Van Der Bank, au Centre 
des Loisirs Saint-Sacrement, au 1310, 
rue Garnier. Mme Bank est née à 
Trêves, sur la Moselle et elle vit à 
Québec depuis six ans. Elle se spécia­
lise dans les émaux froids sur cérami­
que. Quelques bois brûlés seront aussi 
montrés à cette exposition que je vous 
conseille vivement de visiter.

Fin de saison
La Société des Ecrivains de Qué­

bec termine une saison 1974-1975 fort 
fructueuse cette semaine, plus précisé­
ment vendredi. Le conférencier sera 
M. Jean-Marie Laurence, conseiller 
linguistique à Radio-Canada, membre 
du Conseil international de la langue 
française de Paris et de la Société 
royale du Canada. Il traitera du sujet 
suivant: "L’avenir du français au Qué­
bec est-il en péril?"

Il est à noter que cette causerie 
cadre parfaitement avec les activités 
de l'année de l'organisme, puisque 
quatre colloques ont porté sur le sujet 
qui reprendra d'ailleurs l'affiche à 
l'automne. La dernière réunion aura 
lieu à l'hôtel Clarendon, à 18h30 
Qu'on se le dise.

Tout un programme
Actuellement, tous les contribua­

bles sont dans les affres de la prépara­
tion de leurs formules d'impôt. Quant 
à moi, je n'en dors plus et je perds, 
petit à petit, mon appétit. Or, j'ai 
découvert que le plus grand service 
d'impôt au Canada pouvait régler tous 
mes problèmes et les vôtres. Il garantit 
un "nettoyage à sec" à la livre. On 
peut présumer que ce nettoyage à sec 
sera celui de nos problèmes... à moins 
que ce soit celui de notre portefeuille. 
En tout cas, il y aura nettoyage, 
soyez-en assurés. Une fois les gouver­
nements fédéral et provincial servis, il 
nous restera tout juste assez de quoi 
subsister. Raymond Carneau et John 
Turner ont une faim insatiable.

Ils sont en sécurité
Bon nombre de personnes se sont 

demandé ce qu'il était advenu des 
fameux animaux empaillés qui fai­
saient les délices des amateurs (les 
jeunes surtout) au Musée de Québec.

Ils sont tout simplement au Peps 
de l'Université Laval, bien "soignés" 
et entretenus, en particulier par le Dr 
Lucien Huot, biologiste de renom. En 
effet, il est dans les projets de l'institu­
tion du haut savoir de créer un musée

polyvalent où les animaux prendraient 
place avec de multiples autres objets 
qui sont aussi "disparus" du Musée 
Alors, j'espère que l'éclaircissement 
que je viens de fournir satisfera tout le 
monde, en attendant le musée polyva­
lent qui devra être moins décevant que 
les polyvalentes.

Le saviez-vous?
Saviez-vous comment peut se défi­

nir une femme fidèle... Moi, j'en ai 
découvert une description que je vous 
livre: "C'est une femme qui s'acharne 
sur un seul homme plutôt que d'en 
faire souffrir plusieurs"

.
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914 SAINT-JEAN PLACE LAURIER 
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Matter charge

vêtements

BELARO INC.
383, 2« Rus, Limoilou - Québec
(voisin Boubngerie À. Laflomme)

Tel.: 522-3222
UUboenumed i I'arrlire Su mfMin

TAPIS CUISINE COMMERCIAL (mWachai)
PRIX RIDICULEMENT RAS

EGALEMENT, TAPtf, AVEC LEGERES IMPERFECTIONS.

CARTES CHARGEX ET MASTER CHARGE ACCEPTEES - MISE DE 
COTE AVEC LEGER DEPOT - SERVICE DE POSE

NOUS SOMMES TEMPORAIREMENT AU

825, BOUL DES CAPUCINS, QUEBEC
Venez comparer not pnx et vous deviendrez un de not clientt

825, boul. des Capusins. Québec
Ouvert du lundi ou mercredi jusqu'è AMO p.m., 

jeudi et vendredi jusqu A fhOO et samedi, jusqu è ShOO p.m.

Récupérer 
les rivières 
à saumon

SEPT-ILES — Le mouve­
ment national pour la récu­
pération des rivières à sau­
mon du Québec mènera une 
grande campagne d'informa­
tion à travers la Gaspésie et 
la Côte-Nord, au cours du 
mois de mai, expliquant les 
objectifs du mouvement mis 
sur pied, il y a quelques 
années.

Une soixantaine de person­
nes participant au troisième 
congrès annuel du mouve­
ment, à Hauterive, en fin de 
semaine, ont décidé de met­
tre l’accent sur l'importance 
du développement touristi­
que régional lors de leur 
rencontre avec des groupes 
organisés ou des corps pu­
blics du territoire.

) autre part, fidèle à ce qui 
devenu une tradition, le 

luvement occupera la ri­
re Grande-Trinité de nou- 
iu cette année, les 24 juin 
1er juillet. On sait que la 
npagnie Domtar possède 
milles de cette magnifique 
1ère à saumon située à une 
igtaine de milles environ 
Port-Cartier, sur la Côte-

Par ailleurs, le mouvement 
met la dernière main à un 
mémoire qui sera soumis au 
ministre du Tourisme, de la 
Chasse et de la Pèche, M. 
Claude Simard, vers la fin du 
mois d'avril. Ce mémoire por­
tera sur le développement 
touristique régional, le thè­
me du mouvement pour l'an­
née en cours.

Les promoteurs du mouve­
ment seront à Sept-Iles le 1er 
mai, ils rencontreront la 
conférence administrative 
régionale le 15 mai, ils ré­
pondront à une ivnvitation de 
la conférence des maires de 
la Côte-Nord et se rendront à 
Gaspé-Sud en mai également 
Partout, ils répéteront leur 
message qui porte sur l’ac­
cessibilité pour tous des ri­
vières à saumon.

Un film documentaire por­
tant sur l'occupation de la 
rivière Grande-Trinité, à 
Baie-Trinité, en 1973, sera 
projeté au cours des séances 
d’information des prochaines 
semaines. D'ailleurs, la télé­
vision de Radio-Canada, à 
Matane, devait présenter ce 
film, hier soir, mardi, dans le 
cadre d'Actualité 24, édition 
régionale.

HABIT DE PRINTEMPS
Gr.: 8 à 18 an»
10O°/o Couleur» variée»
REO. $24.96
SKCUL HW OWLS
GILET
Marque BATA, choix 
grandeurs et couleurs.

Mi,., *6“

PANTALONS EN COTON
Couleurs: bleu, brun,

VAL ré*. $14.96 
POUR $g98

Egalement Jeans Lois on magasin

Circulation difficile
Pauvres automobilistes... Pauvres travailleurs... Voilà ce que chacun se dit, à Sairrt-ETIENNE-DE-Lauzon, où la municipalité 
exécute des travaux d'aqueduc et d’égouts. Les travailleurs et la grosse machinerie sont occupés actuellement sur b route 5, vers 
l’extrémité ouest du village. Il est vrai de dire que les automobilistes, les camions, les autobus... n'en ont plus large à circuler. 
Heureusement que tout le monde y est de bonne humeur' a lancé un voyageur venant de Victor:avilie, en voyant notre 
photographe.

HEURES D AFFAIRES Lundi, mardi, mercredi, de 
IhOO o 5h00 p.m Jeudi, vendredi, de 9h30 o.m. à 

p.m Somedi. de 9h30 o.m. d 5h00 p.m.

A LIMOILOU nÇ

TAPIS SHAG $095
Régulier $8.96 va. NOTRE PRIX Via

TAPIS COMMERCIAL $095
Régulier $786 «a NOTRE PRIX NJ va

TAPIS "HI-L0W" $795
Régulier $1686 va. NOTRE PRIX I vx.

SPECIAUX
3 JOURS SEULEMENT

Pour garçons et filles, de 8 à 16 ans.

JEANS et CHEMISIERS UNISEX
En denim de marque Keystone.
Reg. $1486

SPECIAL I'enstmbla

VENTE DU SIECLE
tapis - tapis - tapis

surplus de manufacture - surplus de manufacture 
& VANS! CHOIX VRAIMENT IMPRESSIONNANT DE COULEURS ET DE 
QUALITES, A DES PRIX JAMAIS VUS. A LA PORTEE DE TOUS LES BUDGETS!

Reprise des cours à la 
polyvalente Manikoutai

par Gilles OVELLET
du bureau du Soleil

SEPT-ILES — Après une 
journée et demie de grève, 
les 150 professeurs de l’école 
polyvalente Manikoutai, à 
Sept-Iles, sont retournés au 
travail, hier midi, en n'écar­
tant pas la possibilité de 
recoutir à d’autres moyens 
de pression, s'ils n'obtien­
nent pas gain de cause dans 
leurs revendications.

Les enseignants ont dé­
brayé pour appuyer les trois 
conseiliers en orientation de 
l'école, mis en congé sans 
solde pour dix jours, par 
suite d'un différend entre 
eux et la direction de l'école 
relativement à la formulation 
et à la diffusion d'un docu­
ment sur la démarche à sui­
vre pour informer les étu­
diants et les inscrire aux 
cours pour septembre pro­
chain.

Rendu sur la place pu­

blique, le conflit a pris une 
tangente, puisque les ensei­
gnants ont accusé le direc­
teur des services pédagogi­
ques de l'école, M. Marcel 
Dupuis, d'être à l'origine de 
ce conflit avec les conseillers 
en orientation, et de plu­
sieurs tensions entre les pro­
fesseurs et la direction.

A la demande de la régio­
nale du Golfe, les ensei­
gnants ont indiqué par écrit, 
en matinée hier, les princi­
paux griefs qu'ils ont à l’en­
droit de M. Dupuis. Les pro­
fesseurs reclament le départ 
de M. Dupuis, un adjoint au 
principal. Lu régionale ne 
semble toutefois pas dispo­
sée à congédier M. Dupuis.

Les cours se poursuivront 
pendant que les autorités de 
la régionale analyseront les 
demandes des enseignants et 
leurs griefs. Entre-temps, les 
professeurs ont formé un 
comité de coordination qui 
déterminera les actions à

entreprendre advenant que 
le conflit traine. Par ailleurs, 
un comité plus large, dont 
feront notamment partie des 
parents et des étudiants, 
cherchera les causes profon­
des du malaise

Un peu plus de la moitié 
des 2,500 étudiants de la plus 
grosse école polyvalente de 
la Côte-Nord étaient en clas­
se, hier après-midi. La régio­
nale invitait tous ies étu­
diants à se présenter à leurs 
cours aujourd'hui.

Mais un autre conflit per­
turbe les activités scolaires, 
surtout à Sept-Iles et à Port- 
Cartier. Les 60 conducteurs 
d'autobus de Transport éco­
lier Sept-Iles Inc. (TESI) 
poursuivent leur grève de­
puis jeudi dernier, ce qui 
complique le transport sco­
laire pour plusieurs centai­
nes d'étudiants qui demeu­
rent loin des écoles.
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Chez Pravigain 
on est bien
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FRUITS 

LEGUMES

La
livre

I i

POULET
2 à 4 LIVRES Categorie A 
Canada congelé, eviscere

La
livra .59 JAMBON EPAULE

Genre picnic 
Marque populaire

La
livre .73

BOEUF HACHE
Frais maigre A ,53 SAUCISSE

FRAICHE
BILOPAGE

n1.;. ,89
ROTI DE PALETTE
Coupe régulière
Marque Rouge .78 PASTRAMI

TRANCHE
HER PAK

Format | 49
8 onces

FOIE DE PORC
Frais tranché .42 SMOKED MEAT

HER PAK
4 env. 1 30 

2 or.

Menu No 6 
maintenant 
disponible:

PRODUITS PARTICIPANTS 
POUR CETTE SEMAINE:

• Lait évaporé Crino • 
Jus de pomme Mont- 
Rouge • Epice Schwartz
• Macédoine Idéal • 
Papier toilette Royale • 
Liqueur Pepsi Cola • Lait 
instantané Crino • Thé 
Red Rose • Sacs Baggies
• Produits Fédéral • 
Hamburger Fixin’s 
French's

SVP ventile/ adresser toute correspond.)rce à
Les conseils pratiques de Soeur Berthe 
Case postale 130 
Succursale Bourassa 
Montreal. Que , Canada 
H2C 3E9

BACON TRANCHE
DU SAGUENAY
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^ CORNETS DE TIRE
BOIVIN

■v

GATEAUX
AS ST. 

STUART

Boite
familiale

Format de 
15 cornets

ESGALOPES La
DE POULET livra
Entièrement cuit, panées

29 | proifigaîn

Grosseur 48 
Produit de 
la Floride

Chacun .09
PIMENTS VERTS
Produit de
la Floride Catégorie #1

ASPERGES
DE LA CALIFORNIE 
Produit importé Canada No 1

JUS D'ORANGE
TROPICANA 
100% pur

. PRODUITS CONGELES A PRIX CHAMPION

FILET
D'AIGLEFIN
Rupert

i

livre 1 25 CROQUE-
MONSIEUR
Blue Water rouleaux

PRODUITS PROVIGO A PRIX CHAMPION

LOTION 
A MAINS

JUS
POMME
CONCENTRE

^.,64

JUS
TOMATE
FANTAISIE

.1,57
CAFE
INSTANTANE

. 129
onces

THE
ORANGE
PEKOE

RINCE-
BOUCHE

n

PERSONNEL

PINER LANCIA
3 »«*)'«

4. {;■ l \
' -•<*—' > H /. 'v
, > ' ' & Irajralgy %

^ » & TJ* ' * 'h l mJ. k 3 ï>J

AUTRES AUBAINES A PRIX CHAMPION

BREUVAGE FBI
orange, fruit punch, E4

.73
rai tin au pomme cncti

CAFE
FRAIS MOULU Sac t

ï"
CHASE A SANBORN livra

MARGARINE
LACTMTU
Dura

U
livra

.67

CEREALES
CORN FLAKES
DE KELLOee

24
ORCW

.93

PIZZA KRAFT
au fremace ti

.71

POIS VERTS
ASST.
TORI

te .30
POUDING
INSTANTANE 
ROYAL ASST.

CONFITURE
DE FRAISE PURE 
KRAFT

Jarre 
32 onces

NETTOYEUR
LIQUIDE 
MR NET

W 3»

PAPIER TOILETTE
CASHEMERE 

couleurs assorties

PAPIERS-MOUCHOIRS
LAOT SCOTT Bail*
coulaun assortie. Me 200

.68
MAIS EN CREME
YORK 1|
fantaisie .37 BISCUITS

DAVIO te .69
FEVES JAUNES
ASSAISONNEES
DELMMTE

te .30 BISCUITS
DAVIO
Super-Mi.

24 1 29

EAU
MINERALE 30

PAIN DE CAMPAGNE QQ
ST HONORE dTl2 lOO
^UPE£LMER^.a«AJ

dunpipmi .a aria. 4. pntt mIbi

ÏÏ9

FEVES VERTES
ASSAISONNEES 
OEL I .28 PATATES CHIPS

MARIE LEAF 2»
V*ü.69

MAYONNAISE te .85 ALIMENTS ASST. infants
HEINZ V% .29

ESSUIE-TOUTsc on
Coutaun atsortica roulaauil 95
DETERGENT
LAVE-VAISSELLE
AU

ai
•non I29

NETTOYEUR
A VITRES
WINDEX

2 Fermat. 20 eneet

|26

JAVEL
CONCENTRE
JAVEX

121
OflOM 1"

SHORTENING
OOMISTIC .69 ALIMENTS ASST.

HEIN2 4V. .21 NOURRITURE POUR CHIENS
ton s-a .32

■

Smm

Merci de magasiner PROVIGAIN t f
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Quatre curés qui ont accompli une oeuvre importante
per Monique DUVAL

Nombreuses sont les rues 
de Québec qui portent des 
noms de prêtres, curés, vicai­
res, professeurs, chapelains, 
aumôniers. Nous nous arrê­
tons, aujourd hui, à l'évoca­
tion de quatre curés qui ont 
joué un rôle de première 
valeur dans l'histoire reli­
gieuse et sociale de Québec: 
les abbés Ckarest, Godbout, 
Maguire et Gauvreau.

Le boulevard Charest

Artère extrêmement impor­
tante, le boulevard Charest

s étend sur plusieurs kilomè 
très Partant de la place 
Jean-Talon et allant vers 
I ouest, il est appelé à rejoin­
dre la route 54Ô qui se rendra 
directement à Montréal

L humble curé Charest ne 
se doutait pas qu'un jour son 
nom serait relié à une voie 
aussi importante. L'abbé Ze- 
phirin Charest fut curé de 
Saint-Roch de 1839 à 1876, 
année de sa mort. Un an 
auparavant, la ville avait 
changé le nom de rue Saint- 
Antoine en celui de rue Cha­
rest pour honorer le "bon

curé Charest ', comme on 
disait à I époque.

Pierre-Georges Roy traduit 
bien la personnalité du prê­
tre en écrivant: "Avec les 
revenus considérables de la 
paroisse, le curé Charest au­
rait pu amasser une fortune 
considérable: il mourut pau­
vre, très pauvre après avoir 
accompli une oeuvre consi­
dérable."

La rue Godbout

Dans la paroisse Saint- 
François-d Assise, allant de 
la première Avenue et se

dirigeant vers l est, se trouve 
la rue Godbout.

L’abbé Alexandre-Albert 
Godbout a été le fondateur et 
le premier curé de cette 
paroisse, poste qu’il a occupé 
pendant 35 ans, soit de 1914 à 
1949, année de sa mort.

M Godbout était né en 1879 
à Québec et avait été ordon­
né prêtre en 1905. D'abord 
professeur au petit séminai­
re, puis vicaire à Saint-Jean- 
Baptiste de Québec, aumô­
nier de l'école Saint-Louis- 
de-Gonzague et de l'orpheli­
nat des Soeurs de la Charité, 
il fut appelé à fonder la 
paroisse Saint-François- 
d’Assise.

De cet homme, on se sou­

WmÊktiw
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vient, en plus de ses qualités 
spirituelles, de ses dons ex- 
eptionnels d’organisateur et 

d'orateur. Il est à l’origine de 
la fondation de nombreuses 
organisations dans sa parois­
se et de plusieurs construc­
tions: l'église, l’école, le 
sanctuaire marial, le centre 
récréatif, etc. (Archives de la 
paroisse Saint-François- 
d'Assise)

La rue Maguire

C’est à Sillery que nous 
avons la rue Maguire, artère 
à la fois résidentielle, 
commerciale et siège de la 
mairie. Elle va du chemin 
Saint-Louis au boulevard 
Saint-Cyrille en traversant 
quelques rues, notamment le 
boulevard Laurier.

Irlandais, né à Québec, 
l abbé Alexandre Eustache 
Maguire fut curé de Saint- 
Colomb de Sillery (aujour­
d'hui Saint-Michel) pendant 
40 ans. soit de 1894 à 1934. 
année de sa mort. Il avait été 
ordonné prêtre en 1882, vicai­
re forain en 1928 et chanoine 
en 1928

Le curé Maguire a plu­
sieurs réalisations à son actif 
en plus de son oeuvre spiri­
tuelle: agrandissement du 
presbytère, restauration des 
terrains de la fabrique, em­
bellissement des abords de 
l’église, transformation du ci­
metière, ouverture de cette 
route qui porte, aujourd'hui, 
son nom, travaux de ( inté­
rieur du temple paroissial 
("Histoire de Sillery” par

P A Lamontagne et archives 
de la paroisse Saint-Colomb)

Nous retournons à Saint- 
Roch pour rencontrer la rue 
Mgr-Gauvreau qui, coupée 
par le mail, va du boulevard 
Charest à Prince-Edouard.

L’abbé Antoine Gauvreau 
fut le 6e curé de cette parois­
se fondée en 1829 II occupa 
ce poste de 189S à 1910. Il 
mourut l'année suivante à 
l'hospice Saint-Antoine qu'il 
avait fnndé, car son zèle de 
pasteur l’avait porté tout par­
ticulièrement du côté des 
déshérités et des vieillards à 
cette époque où n existaient 
pas les pensions de vieillesse 
et qui voyait plusieurs per­
sonnes dans une grande indi­
gence.

M Gauvreau. ne a Ri 
mous lu en 1841, avait fait ses 
études classiques au collège 
de Sainte-Anne-de-la- 
Portière et avait été ordon­
né prêtre à cet endroit en 
1864.

Il fut successivement vicai­
re à Rivière au-Renard, au­
mônier à l'Archevêché de 
Québec, curé à Saint-Nicolas, 
à Sainte-Anne-de-Beaupré 
(avant l'installation des Ré- 
demptoristes), curé à Saint- 
Romuald, à Notre-Dame de 
Lévis, nommé prélat domesti­
que en 1906. Il est le fonda­
teur de l’Hôtel-Dieu de Lévis. 
A sa demande, c'est là que 
son coeur est conservé. Mgr 
Gauvreau mourut le 26 fé­
vrier 1911. (Archives paroisse 
Saint-Roch)

, OFFRE D'EMPLOIS
%

vous avez le désir de présenter des 
canapés pas comme les autres;

y-pgp?;
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M. l'abbé Zéphirin Charest, curé de Saint-Roch de 1839 à 1876. (Photo Archives nationales 
du Québec)

Enquête en 
rapport avec 
le meurtre de 
Mme P. Carrier

L'enquête du coroner en 
rapport avec le meurtre de 
Mme Pauline Carrier, de Lé­
vis, a été fixée à mardi 
prochain. Elle sera présidée 
par le Dr Reger Roberge, de 
Saint-Henri, et elle aura lieu 
à la morgue Gilbert et Tur- 
geon, de Lévis.

Mme Carrier a été trouvée 
morte dans sa chambre le 17 
mars dernier. L'autopsie a 
révélé qu'elle avait été étran­
glée.

Gilles Lajeunesse, de 
Lévis, est détenu comme té­
moin important dans cette 
affaire et il sera appelé à 
témoigner devant le coroner.

SOCIETE CANADIENNE CROIX-ROUGE

Monsieur John Docres, président de J.D. Chevrolet, reçoit de 
monsieur Raymond Verret, président général de la campagne de 
souscription de la Croix-Rouge, le drapeau emblème de la 
Société, en reconnaissance de son témoignage tangible.
De gauche à droite, nous remarquons monsieur John Docres, 
madame Eva Couture, madame Thérèse Bédard et monsieur 
Raymond Verret. (ANN.)VENTt

--- ----------- ---- --------------------------------------
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JACQUET denim brossé spécial
>95

JEANS denim brossé
Rég. $16 
SPECIAL

|95

Coupes différentes pour filles 
et garçons.

numumiii
Place Fleur de Lys • 522-3178 • Lévis - 833-1363

la satisfaction de donner un goût 
nouveau à vos hot-dogs et 
hamburgers vous intéresse;

1

W

vous avez l'ambition d'avoir du 
succès avec vos salades...

M

répandez en toute confiance la 
Tartinade pour Sandwich Kraft. 
Ce sera peut-être 
l’occasion de faire 
découvrir vos 
vrais talents.

it 120
as-K»

Ce coupon vous donne droit à un boni de 12* à 
l'achat chez votre épicier participant d'un pot 
de Tartinade pour Sandwich Kraft de 24 oz üq.
Au détaillant: Vous êtes autorisé à honorer ce 
coupon en tant que notre agent. Le représentant 
de Rraft fera rembourser pour chaque coupon la 
somme de 12# plus 56 de frais de manutention, à 
condition que vous ayez reçu le coupon dans 
votre magasin, d'un client achetant le produit 
Kraft spécifié Tout autre usage constitue une 
fraude Vous devrez fournir sur demande la 
preuve d achat d'un stock de kt marchandise 
spécifiée suffisant pour couvrir les coupons pré­
sentés. Le remboursement ne sera pas effectué

par l'intermédiaire de tiers: agents, courtiers, ou 
autres, sauf par autorisation spéciale de Kraft. 
Le client doit payer les taxes de vente ou autres. 
Le coupon est nul s'il est taxé ou si son usage 
est restreint ou interdit par la loi. Valable au 
Canada seulement et uniquement pour la Tarti­
nade peur Sandwich Kraft, format 24 oz ltq 
Valeur en argent: 1/20#. Faites rembourser 

it. Aucoupon promptement. l'offre
prend fin le 3l mar» 1976. Kraft Foods Limités,c.p. 6r".........* -------6118. Montréal. Québsc. H3C 313..

120 ★ yt'àr'
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L'année dernière, les 
Fourrures Prémont ont 
nettoyé mon manteau 
de fourrure suivant leur 
procédé exclusif et cet 
hiver, j'ai été ravie de 
porter une fourrure 
ayant l'apparence du 
neuf.

Comme les femmes, les 
fourrures ne doivent 
jamais être négli­
gées...

Les Fourrures Prémont 
vous offrent les meil­
leurs avantages pour 
l'entreposage de vos 
précieuses fourrures.

CONSERVATION ENTREPOSAGE
pour un service courtois, rapide et garanti

LES FO U R R U RES

REMONT
524-3541composez remodelage, entreposage, nettoyage

Québec, U Soleil, mercredi lé avril 1775

Une coopérative funéraire qui remonte à 1932
A 1 heure où les coopéra­

tives de frais funéraires pen­
sent i se structurer en fédé­
ration provinciale, la doyen­
ne. celle de Sainte-Anne-de- 
Beaupré, dispense depuis 33

ans des services a ses 
membres.

On croit habituellement 
que les premières initiatives 
dans le domaine des coopéra­
tives de frais funéraires dé-

L'ensilage, procédé 

peu utilisé dans 
le Grand-Portage

butèrent dans la paroisse de 
Saint-Roch, à Québec, il y a 
environ cinq ans.

Pourtant, selon M. Charles- 
A. Boucher, citoyen de Sain­
te Anne-de Beaupré et secré­
taire administratif de la coo­
pérative locale de frais funé­
raires, c'est en 1932 qu'à cet 
endroit, en vertu de la loi sur 
les compagnies, un groupe de 
citoyens obtinrent la consti­
tution juridique de l’Associa­
tion coopérative d'assistance 
funéraire de Sainte-Anne-de- 
Beaupré.

L'association fut ensuite 
régie par la loi québécoise

sur les coopératives, lors de 
sa promulgation en 1964

C’est en 1964 également que 
l’association se portait ac­
quéreur d'un édifice pour 
ensuite l'aménager en salon 
funéraire. Deux ans plus 
tard, l'Association coopérati­
ve de frais funéraires de 
Sainte-Anne ouvrait égale­
ment un salon funéraire à 
Saint-Ferréol.

Selon le secrétaire admi­
nistratif, la coopérative de 
frais funéraires de Sainte- 
Anne compte présentement 
600 membres.

Tout citoyen de Sainte- 
Anne ou de Saint-Ferréol 
peut devenir membre moyen­
nant un droit d’entrée de $10.

Du fait que le bureau de 
direction de la coopérative 
de même que le directeur 
des funérailles sont tous des 
citoyens travaillant bénévo­
lement, les services dispen­
sés aux familles qui sont 
membres coûtent environ 30 
pour 100 moins cher que 
lorsque quelqu'un fait appel 
à l'entreprise privée.

Selon M. Boucher, le prin­
cipe fondamental de la coo­
pérative de Sainte-Anne-de 
Beaupré a toujours été de 
dispenser des services funé­

raires au meilleur compte 
possible. La coopérative res­
pecte toutefois les désirs de 
ses clients. Si quelqu’un veut 
par exemple un cercueil de

grand luxe, la coopérative 
peut lui offrir. La famille en 
deuil paiera le prix que le 
manufacturier a demandé à 
■a coopérative.

par Réal LABERGE
du bureau du Soleil

LA POCATÏERE - En dé­
pit du fait que ce procédé 
permet de commencer les 
récoltes beaucoup plus tôt et 
en augmente la valeur nutri­
tive, l'ensilage se pratique 
peu dans la région du Grand- 
Portage.

C'est l'une des copstata- 
tions qui ont été dégagées de 
journées d’information agri­
cole tenues, ces jours der­
niers, par la Société d'agri­
culture du comté de Rivière- 
du Loup, "une initiative à 
renouveler et qui s'est révé­
lée un franc succès", selon 
les commentaires faits au 
SOLEIL par certains partici­
pants.

Inaugurée par le coordon­
nateur régional du ministère 
de l'Agriculture, M. Laurent 
Bouchard, cette expérience 
nouvelle a en effet attiré 
quelque 150 personnes, à sa 
première journée, et environ 
250 à la seconde. Ces jour­
nées agricoles auront permis 
aux participants d'entendre 
les exposés d'une série de 
spécialistes sur quatre prin­
cipaux sujets, soit la prépara­
tion du sol, le pâturage, l'en­
silage, et l’aspect économi­
que du foin comparativement 
à l’ensilage.

Les conférenciers compre­
naient notamment les agro­
nomes André Gaudette, du 
laboratoire régional de Ri- 
mouski, G. Barnett, de la 
Ferme expérimentale fédéra­
le de La Pocatière, G. Sylves­
tre, du département du Génie 
rural de l’université Laval, 
M. Lambert, conseiller en 
grande culture de Rimouski, 
R. Chicoine, du bureau des 
agronomes de Trois-Pistoles, 
P. La vigne et M. Gravel, des 
Instituts agricoles de Saint- 
Hyacinthe et de La Pocatière, 
ainsi que MM. Eric Comeau, 
régisseur de la Ferme expé­
rimentale de La Pocatière et 
C. Morin, conseiller régional 
en gestion.

Concernant le peu de fa­
veur accordée à l'ensilage, 
dans les comtés de Rivière- 
du-Loup, Kamouraska et Té- 
miscouata. deux causes prin­
cipales ont été mentionnées, 
soit d'une part que la structu­
re des fermes a surtout été 
axée jusqu'ici sur la culture 
du foin sec et que l'ensilage 
constitue d'autre part une 
méthode de récolte et d’en­
treposage qui s'adresse à des 
exploitations agricoles d'une 
certaine importance, ce qui 
n'est pas le cas dans cette 
région.

D'une autre conclusion 
synthèse, sur les coûts de 
production et les avantages à 
retirer des différents procé­
dés de culture, il ressort que 
dans le cadre rigide du ren­
dement et de la capacité 
maximum des différents sys­
tèmes, le foin sec et le mais 
d’ensilage ne rapporteraient 
que des profits de $2 à $5 
Caere, comparativement au 
rendement jugé acceptable 
de $50 Caere pour l’ensilage 
d'herbe préfanée. Les condi­
tions particulières des fer-

Campagne du 
Parti acadien

MONCTON (PC) - Le 
conseil du Parti acadien s'est 
réuni à l’Université de Monc­
ton, pour préparer le déclen­
chement d'une campagne de 
recrutement et d'organisa­
tion du parti.

Le président du parti. M. 
Jean-Pierre Lanteigne, de 
Bathurst, a déclaré que la 
campagne vise à procurer 
des fonds en plus de consoli­
der les bases du parti. Il a 
précisé qu'après trois ans 
d’existence, le Parti acadien 
accuse maintenant un déficit 
de caisse de $93.

Le parti, organisé en 1972, 
compte près de mille mem­
bres. Aucun des treize candi­
dats qu’il a présentés aux 
dernières élections provin­
ciales. en novembre, n'a été 
élu.

En octobre dernier, les di­
rigeants du parti s’étaient 
rendus à Montréal pour re­
cueillir des fonds en vue des 
élections provinciales. Us 
avaient obtenu de $10,000 à 
$12,000.

mes peuvent toutefois chan­
ger grandement ces résultats

Au domaine de la régie des 
pâturages, trois points ont 
tout spécialement été portés 
i l’attention des participants, 
soit la notion du calendrier 
de paissance, l'implication 
du repos de la plante et de sa 
rotation sur les terrains li­
vrés aux animaux, avec les 
prévisions et les pâturages 
de secours qui en découlent, 
ainsi que le contrôle des 
mauvaises herbes par les 
méthodes mécaniques et chi­
miques.

Les animateurs Michel 
Miousse et Roger Chicoine, 
du bureau des agronomes de 
Trois-Pistoles, ont également 
signalé que les journées d'in­
formation ont aussi porté sur 
les besoins de la plante elle- 
même, dans la préparation 
des sols, de même que sur le 
genre particulier de sols que 
l'exploitant a à sa disposi­
tion.

Ces journées d'information 
de la Société d’agriculture 
du comté de Rivière-du-Loup 
ont été suivies, dimanche 
dernier, d'une rencontre so­
ciale de l’Amicale des agri­
culteurs de la région.

Le désavantage d'une 

retraite prématurée
TORONTO (PO - Une so­

ciété torontoise met en garde 
les travailleurs contre le prix 
élevé qu'ils pourraient avoir 
à payer en prenant une re­
traite prématurée.

La William M. Mercer Ltd., 
une entreprise de conseillers 
en matière de bénéfices de 
retraite, note en effet que "la 
majorité du coût d une re­
traite prématurée, en pério­
de d'inflation des salaires et 
de taux d'intérêt élevés, n'est 
pas assumée nécessairement 
par l'employeur'

"L'employé peut avoir à 
payer un prix élevé pour sa 
retraite prématurée. C'est le 
cas tout particulièrement 
lorsque le programme de 
retraite prévoit une pension 
basée sur les années de ser­
vice et les revenus annuels 
moyens les plus élevés ".

La William M. Mercer cite 
ainsi l’exemple d'un employé 
engagé par une entreprise en 
1951 à l'âge de 30 ans et dont 
les rentes prévues sont de

deux pour cent du salaire 
moyen des cinq années pour 
lesquels celui-ci est le plus 
élevé. Le calcul de la valeur

du salaire, plus la pension, 
est basé sur un salaire an­
nuel moyen de $15,000 pour 
la période 1971-75.

VENTE
DÉFI
VENEZ PROFITER DU POUVOIR D'ACHAT DE 
100 MAGASINS BV /
a PLAN MISE DE CÔTÉ
• TERME FACILE
• PAYEZ À NOTRE MAGASIN

GROS
LOT

U.i v.i». J

10,000
Participez au gros lot BV Bonne 
Valeur, d'une valeur totale de 
$10,000, constitué de pièces d'ameu­
blement, d'appareils électrises et 
d'un voyage pour 2 personnes avec 
séjour d'une semaine. Aucune obliga­
tion d'acheter. Complétez le coupon 
au bas de cette page et VENEZ LE 
DEPOSER A L'UN DE NOS DEUX 
MAGASINS.
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EPICIERS-BOUCHERS — GROS et DETAIL

198 Hermine (coin Mazenod). Tél. 522-3804
MACEDOINE RAT, 19 02 2/.T7
KETCUP HEINZ, 32 Of LIS
FR0MA8E TRANCHE KR, U Ut
THE NOIR U, LB 1JN
ÂNANAS TRANCHE, U 02 .71
PATATES CHIPS HO, 1) 02 US
KLEENEX 100 MOUCHOIRS 49
CURE-OREILLE SO 49
COCONUT L0N8,14 02 US
MENTHE EPAISSE, 14 02 146
MOUTARDE SECHE, LB 149
POIVRE NOIR, ei4BC,LB 249

EPINARDS FRAIS 40
CITRONS CAL (140) 4/45
GRANDES FLO. (125), 2 02 14$
PAMPLEMOUSSES FL0. (48) S/.TI
NAVETS QUE, S LB 41
0I6N0NS ONT, 60 LB U9
PATATES QUEBEC, 66 U UB

FESSE A8BEA0,6 AI LB, LB 14» 
CUISSE POULET, LB 46
JAMBON EPAULE, LB .19
STEAK HACHE, LB 146
ROTI PALETTE, LB M
FOIE DE VEAU FRAIS, LB 241
DEVANT VEAU ROULE, LB 141
SOC DE LARD ROULE, LB 149
SAUCISSE FUMEE. LB J9
ROSBIF PTE EPAULE, LB 1.TB
BOUDIN FRAIS, LB 49
BOEUF BAS COTE, LB 46

FARINE F4, 20 LB 1.75
MAR6ARINE, 26 LB 1249
CASSONADE, 100 LB S940
BISCUITS SECS, CAI S, LB 43
PAPIER TOILETTE ED. 99 1119
PATE ALIMENTAIRE, 20 LB 149
MOUTARDE W BALLON 4B

LE DEFI CANADIEN

GROS LOT 
MO,000

Nom
Adresse ........................................
Ville...............................................
Tél...................................................

i Que veulent dire les lettres BV?
I
I ............................................................

Ameublement complet pour 3 pièces. Une création québécoise de 
Poitras, en frêne solide. 26 morceaux, meubles authentiques de 
style canadien, fait à partir de matériaux de première qualité. Ils 
sont finis à l'huile et repolis à la main avec la cire d'abeilles. 
Conçus pour vous assurer le maximum de qualité et de confort.

À UN PRIX DÉFI
VISIBLE AUX DEUX

OYER DU MEUBLE «t
200 EST, ST-JOSEPH, QUÉBEC, 529-9640 
144 OUEST, ST-VALLIER, QUÉBEC, 529-9640
STATIONNEMENT FACILE 
2 heures de stationnement à nos frais

tf
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master charge

TICLES DE

CLOTHINGLAWRENCE

HAUTE 
QUALITE 
DOMINENT 
AU 95 EST 
ST-VALLIER STATIONNEMENT

GRATUIT
EN FACE DU MAGASIN
CIIARGEX

PANTALON GRATUIT • 100% POLYESTER
REELLE VALEUR DE $15.95 

AVEC L'ACHAT D'UN

VESTON SPORT
EN POLYESTER OU 

LAINE ET POLYESTER

AUTRES VESTONS SPORT1 
AVEC PANTALON GRATUIT49» 59®

ENSEM
1 COMPLET TOUT LAINE 
OU LAINE ET POLYESTER
1 PAIRE DE SOULIERS 
EN CUIR DE QUALITE
1 CHEMISE PERMA-PREST
1 CRAVATE A LA MODE
1 CEINTURE EN CUIR
1 PAIRE DE BAS

NOUVEAUTE

$'

AUTRES 
MAGNIFIQUES 
ENSEMBLES 
6 ARTICLES

. $'

MISEPLAN DE COTE

I »,
<
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Uic Mégantic: les 
négociations sont 
dans une impasse

Par GUle* PEPIN

du bureau du Soleil

SAINT JOSEPH — Le 
conseil municipal de Lac Mé- 
Santic éprouve quelques dif­
ficultés à négocier le renou­
vellement d'un contrat de 
travail avec ses employés.

Seulement trois ou quatre 
séances de négociation ont 
eu lieu depuis le 31 décem 
bre dernier, date d’expira­
tion du contrat. La première 
séance de conciliation est 
prévue pour le vendredi 18 
avril avec M. Raymond Dési- 
lets, délégué du ministère du 
Travail, et les négociateurs, 
M René Bélanger, pour la 
partie syndicale, et MM. 
Claude Tessier, maire, et Lu­
cien Royer, conseiller muni­
cipal pour la partie patro­
nale.

M. Jean Perreault, secrétai­
re-trésorier à l'hôtel de ville, 
a précisé, lundi, que la négo­
ciation achoppe sur presque 
tous les points, autant en ce

qui concerne les clauses nor­
matives qu'en ce qui a trait 
aux clauses salariales.

En fait, la négociation 
concerne deux groupes dis­
tincts d'employés munici­
paux à Lac Mégantic. Il y a 
d'abord le groupe de neuf 
policiers et pompiers, for­
mant la Fraternité des poli­
ciers de la ville de Lac 
Mégantic, et ri y a les autres 
employés municipaux, dont 
le syndicat est affilié à la 
Fédération des employés mu­
nicipaux et scolaires du 
Québec.

Jusqu'à maintenant, la dis­
cussion a surtout traîné, 
parce que la municipalité 
refuse d'intégrer dans le pro­
jet de convention certaines 
clauses devant s'adresser à 
une quinzaine d'employés oc­
casionnels. La plupart de ces 
derniers travaillent au cen­
tre sportif Mgr-Bonin, qui est 
devenu une propriété muni­
cipale il y a environ un an et 
demi.

Le conflit dans l'alimentation à 

Asbestos n'est pas encore réglé

par Fortunat MARCOUX

du bureau du Soleil

THETFORD MINES - Un 
conflit ouvrier affecte l’in­
dustrie de l'alimentation 
dans la ville minière d’As- 
bestos, dans les Cantons de 
l'Est, depuis que trois entre­
prises ont décrété un lock- 
out (renvoi massif) contre 
leur cinquantaine d’em­
ployés le 26 mars dernier.

Les magasins Cooprix, Gau- 
dreau Ltée et Entrepôt Ali­
mentation ont fermé leurs 
portes après que les syndi­
qués (CSN) eurent, unanime­
ment, rejeté les dernières 
offres patronales.

Les employés de la quin­
caillerie J.-N. Campeau inc. 
n'ont pas été mis à pied, 
l employeur leur ayant pro­
mis qu'il leur accorderait les 
mêmes avantages qu'obtien­
draient les autres syndiqués.

Les parties patronale et 
syndicale ne se sont pas 
rencontrées depuis le lock- 
out. En fin de semaine der­
nière, le conseil municipal a 
offert sa médiation qui a ét 
acceptée par les deux clans. 
Les pourparlers doivent re­
prendre cette semaine.

Le dernier contrat de tra­
vail a pris fin le 31 décembre 
dernier.

Le syndicat réclame un 
montant forfaitaire de $625. 
une entente d'une durée de 
deux ans prévoyant des 
augmentations annuelles de 
salaires de $30 par semaine, 
et l'indexation des revenus. 
Initialement, il avait deman­
dé des hausses hebdomadai­
res de $40 par année.

Les employeurs offrent $25 
et $15. Ils refusent l’indexa­
tion et toute compensation en 
guise de rattrapage.

Le négociateur patronal est 
M Carol Gauthier, directeur 
du personnel chez M. Loab, 
de Montréal, fournisseur de 
Entrepôt d'alimentation.

En 1972, ces syndiqués 
avaient renouvelé leur 
contrat de travail au terme 
d une grève qui avait duré 
six semaines.

Individu surpris 
à mettre le feu 

dans une maison

Un individu de 41 ans a été 
surpris à mettre le feu, hier 
soir, dans la maison où il 
habitait au 330, rue du Pont, 
à Québec. Il a été conduit à la 
centrale de police où il est 
interrogé en rapport avec 
plusieurs débuts d'incendie 
d'origine suspecte qui ont 
éclaté, ces derniers temps, 
dans le quartier Saint-Roch.

La police précise que l'in­
dividu a d'abord mis le feu à 
des rideaux qui ont été 
complètement calcinés. Le 
suspect a été surpris par un 
autre chambreur de cette 
maison au moment où il avait 
un tapon de papier enflammé 
dans les mains et qu’il se 
préparait à mettre le feu 
ailleurs dans la maison.

Un adolescent a également 
été interrogé, hier, en rap­
port avec des débuts d'incen­
die. mais il a été libéré par la 
suite.

1588, Chemin St-Louis
ROTI PORC 
DU FILET
De 3 à 4 lb 
DE CENTRE 
De 3 à 5 lb

ROSBIF CROUPE 
RONDE
De 7 à 10 lb 1.49
SANS OS
De 3 à 5 lb 2.09

STEAK DE 
SURLONGE
Bien trimé 1.89

Maintenant, nous gardons

POISSON 
ET FROMAGE

BACON
MAISON
Frais tranché 

>/a lb .64

Canada catégorie "A'

POULET 
FRAIS TUE
De 3 à 4 lb »,

CUISSES •<

ROTI BOEUF 
HAUT DE COTE '
De centre • !

JAMBON FESSE 
SEMI-DESOSSEE

Pour le frigo

SURLONGE
ENTIERE 1.19
LONGE OU T-BONE 
ET FILET 1.39
Tél.: 537-3548 
Ste-Foy: 527-2913

LES PLUS GRANDS 
DETAILLANTS 

EN AMEUBLEMENT 
AU CANADA

w [Uoodhouse

MOBILIER DE 
CHAMBRE 3 MCX
Une réussite particulièrement plai­
sante... Une création "Saguenay" 
choisie... Un travail soigné.... Ebé- 
nisterie ornementée avec goût, d'un 
fini chêne luxueux. Construction en 
merisier solide, de plain-pied, à 
motifs sculptés avec recherche et 
reliefs veinés contrastants. Tiroirs à 
queues d'aronde dirigés sur glissières 
de métal par un remarquable jeu de 
poignées en cuivre antique artistique­
ment dessiné...: Bureau triple de 
60" avec miroirs verticaux jumelés: 
Commode spacieuse à 5 tiroirs: Tâte 
de lit de 54/60".

SPECIAL

$i TABLES DE HUIT 
EGALEMEHT DISPONIBLES

fs

• sv.

7

SPECIAL

$

C&èOSwM v <
' .-«.-À

cm

MOBILIER OE CHAMBRE 3 MCX
Un mobilier simple, charmant, à un coût modique. Un reposant fini 
noyer roux enjolivé de poignées en cuivre antique sur appliques de 
bo>s décoratives... Ill comprend un bureau double de 47” avec 
miroir encadré basculant, une commode à 4 tiroirs et un lit à 
panneaux complet avec roils, de 54" - 48" - 39"... La charpente 
robuste en merisier renferme des tiroirs à joints enclenchés circulant 
sur guides en nylon.

!S Uloodhouse
AVEC UN

COMPTE WOODHOUSE C EST 
PLUS FACILE DE MAGASINER - 
NOUS FINANÇONS NOTRE CRÉDIT

ENSEMBLE- - - - - - -REST" 54" 2 MCX
Ayez de b place pour dormir en fout confort avec cet ensemble complet 
matelas-sommier d'une largeur de 54", de qualité "Ortho-Rett" pour 
une posture reposante pour votre corps... le motefas est rembourré de 
plusieurs couches de feutre blonc et recouvert d'un résistant coutil à motif 
floral 100% Viscose-Rayonne.. Le sommier-boîte appareillé, d'un 
support parfait, est inclut.. • Cadre métallique disponible en sus.

SPECIAL

MOBILIER DE CUISINE 5 MCX
De goût, de confort et d'adaptation moderne», Ü te compote d’une table de 
36" x 48" t'ouvrant 6 60", avec dessus à motifs onyx marbré ou agate feu... 
et de 4 chaises confortables à bases pivotantes, ovoc dossiers moulés en 
acrylique noir au ambre et sièges rembourrés en blanc au bronze... U luxueux
. * » » — --- - — * ■ I I J, I — I—LIa — A — — I ■ - - -J - ■ -1- —- - — - — ' - — * —* — ,,S L-dlMMMSAAS[‘léffmfnt |cmv»ir on fO »aoe€ wf C&wt Oit cnoisns P'vo'onrns iST or itiornmnn»

SPECIAL

QUANTITE
LIMITEE

* -

ASPIRATEUR "EUREKA" FAUTEUIL INCLINABLE
De modèle "traîneau" portatif, cet aspirateur 
de qualité, de construction très robuste en acier 
fini émail "avocado", offre un moteur puissant, 
un jeu complet d’occessoires, un tuyau de 7' en 
nylon et un commutateur à pied. Une valeur 
rrcept'onnellni

SPECIAL

le fauteuil de détente indispensable... Une offre 
budgétaire... Ajustement à 3 positions, avec 
appui-pieds rétractable. Ressorts "non affais­
sants". Rembowroge de mousse à densité 
contrôlée. Dossier capitonné. Recouvrement en 
vinyle extensible avec endos Jersey.

SPECIAL

fSUJDodliDuse
LIVRAISON ET MISE EN PLACE GRATUITES

4t nie de la Couronne - Tél.: 522-2046

l

2



/
N

°***. U Soleil mercredi 16 ovril 1975

LES PLUS GRANDS 
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EN AMEUBLEMENT 
AU CANADA
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Près de 12,000 

participants aux 
Fêtes du printemps24 bonnes occasions pour y trouver ce que vous cherchez 

24 bonnes raisons pour en profiter à un prix plus modéré..

2 JOURS SEULEMENT... de 9.00 a.m. à 9.00 p.m.
Jeudi le 17 avril et Vendredi le 18 avril.

MOBILIER DE SALON 
2 MORCEAUX tionnellement tous sont im­

patients de se len-'ontrer, 
d échanger, de fêter et de 
montrer le fruit du travail de 
longues soirées d'hiver, que 
ce soit son habileté aux 
échecs, dans le chant choral, 
une technique artisanale, 
etc.

Le chant choral sera d’ail­
leurs à l'honneur cette an­
née, puisque c'est une Jour­
née chantante organisée à 
l'intention des choristes de 
la région de Québec qui inau­
gurera les fêtes, à l'universi­
té Laval, le 3 mai.

De plus en plus connues

La coordonnatrice de l'évé­
nement soulignait aussi que 
les fêtes sont maintenant 
bien implantées dans les ha­
bitudes des organismes de 
loisirs de la région. "Il n’y a 
plus autant d animation à 
faire pour susciter la partici­
pation", disait-elle.

D'autre part, en termes de 
participation et d'impact sur 
le public, elles deviennent de 
plus en plus importantes cha­
que année. C'est, évidem­
ment cet aspect qui aura 
incité le Haut-Commissariat 
à délier un peu plus large­
ment les cordons de sa 
bourse.

Par ailleurs, on constate au 
conseil que les fêtes suivent 
une direction inverse à celle 
d une plus grande concentra­
tion. La progression des fêtes 
se ferait, selon l’expression 
d'un membre du conseil, à la 
façon d'u.ie tache d'huile qui 
s'étale de plus en plus loin 
dans les régions visées.

Enfin, notait Mlle Petit- 
clerc, le conseil a écarté, à la 
suite de consultations me­
nées au terme des fêtes de 
l an dernier, l'idée de res­
treindre les normes d admis­
sibilité ou de participation. 
Les organismes participants 
ont préféré se charger eux- 
mêmes de la recherche d'un 
certain niveau de qualité 
dans la participation.

Rappelons que les manifes­
tations qui auront lieu dans 
le cadre des Fêtes du prin­
temps sont souvent gratuites 
ou à prix populaires.

par Marie CAOUETTE

Les Fêtes du printemps 
connaîtront pour leur qua­
trième année d'existence une 
participation et un budget 
records.

Cinq cents activités sont 
prévues. Elles engageront 
prés de 12.000 participants et 
rejoindront peut-être 200,000 
personnes sur un territoire 
qui va de Tadoussac à Saint- 
Georges de Beauce-Sud et de 
Saint-Raymond de Portneuf à 
Rivière-Ouelle.

Quant au budget, tiré à 95 
pour 100 d une subvention du 
Haut-Commissariat à la jeu­
nesse, aux loisirs et aux 
sports, il est passé de 3,000 
dollars à $7,000.

Les Fêtes du printemps 
sont, rappelons-le, une multi­
tude de manifestations socio­
culturelles qui comprennent 
des spectacles, Jes rencon­
tres sociales, des expositions 
artistiques et la plantation 
traditionnelle du Mai.

L'immense territoire tou­
ché par ces neuf jours de 
fêtes, qui dureront du 3 au 11 
mai, est identifié à une dou­
zaine de commissions scolai­
res régionales, soit Tardivel, 
Chauveau. Jean-Talon, Tilly, 
Québec, Orléans, Charlevoix, 
Louis-Fréchette et les 
commissions scolaires de 1A- 
miante, de la Chaudière et 
Pascal-Taché.

La coordination et la pro­
motion de ces fêtes sont sous 
la responsabilité du Conseil 
régional des loisirs de Qué­
bec, et plus particulièrement 
la tâche de Solange Petit- 
clerc. Mlle Petitclerc rappe­
lait que, depuis quatre ans, 
les Fêtes du printemps sont 
pour tous les organismes en­
gagés de près ou de loin dans 
le domaine des loisirs l'occa­
sion de faire connaître leurs 
réalisations.

Ces fêtes sont aussi, selon 
elle, la véritable expression 
de la culture populaire puis­
qu'elles sont produites uni­
quement à partir des ressour­
ces du milieu.

Fêtes du dégel ou du ré­
veil, elles correspondent à la 
période de l'année où tradi-

Renouvelez votre décor à un coût modique... Enjolivez et 
agrandissez l'espace pour votre 
famille avec ce long sofa de 80", à 
motif floral, comportant 4 coussins 

», réversibles rembourrés de mousse, et
? avec ce fauteuil appareillé. Ils sont
■JL j recouverts d'un chic et résistant tissu

jjj | de couleurs or, turquoise, vert ou
J! bronze, et sont grocieusement capi-

■iSLA tonnés aux dossiers. Les appuis-bras
sont de bois apparent d’un fini 
noyer.

SPECIAL

K Ulaodhouse.TF COMPTE

STEREO AM 
MODULAIRE

■

Une bonne occasion de vous procurer un 
ensemble stéréo de qualité, à amplificateur 
tout transistors.. RADIO AM/FM, CHANGEUR 
GARRARD à aiguille diamant, LECTEUR de 
cartouche 8 pistes intégré, avec indicateur 
lumineux. Système audio de 8 haut-parleurs à 
suspension acoustique Inclus: Cabinet compact 
d'un fini noyer, couvercle, casque d'écoute 
stéréo, cartouche et microsillon.

SPECIAL

SOFA-LIT PRATIQUE
SPECIALUn chic modèle d opparence jeune et moderne... Un double 

confort si accommodant et si économique . Recouvrement en 
cuirette vinyle extensible, ou matériel lustré, durable et sans 
souci d'entretien... Charpente en bois franc séché bu four 
assemblée avec soin pour une plus grande solidité... Siège et 
dossier rembourrés de mousse .. 3 boutons au dos... Espace 
de rangement... Pattes finies noyer... Choix de couleurs... 
long. 72".

57 activités dans 
15 municipalités du 
comté de Portneuf

par Gérard ROCHETTE

PORTNEUF — U y aura un 
nombre record de 57 activités 
dans quelque 15 municipali­
tés du comté de Portneuf, à 
l’occasion des fêtes du prin­
temps qui se dérouleront du 
3 au 11 mai, sous l’initiative 
du Conseil régional des loi­
sirs de Québec.

C'est la nouvelle communi­
quée par l’agent en dévelop­
pement de loisirs de la zone 
Tardivel (Portneuf). M. Pier­
re Guy, au cours d'une entre­
vue. Ce dernier a précisé que 
le nombre d’activités battait 
le record de l'an dernier qui 
était de 38.

Les fétes'du printemps ont 
une durée de neuf jours où 
les organismes auront l'occa­
sion de faire connaître leurs 
activités. Celles-ci consistent 
en spectacles de tous genres, 
une diversité de rencontres 
sociales, de même qu’en une 
série d'expositions de diffé­
rents secteurs d'activités so­
cio-culturelles.

Du 3 au 11 mai dans Port­
neuf, il y aura des activités 
dans les municipalités de 
Deschambault, Grondines, 
Saint-Alban, Saint-Casimir, 
Saint-Gilbert, Saint-Marc- 
des-Carrières et Saint- 
Thuribe du secteur ouest. A 
Saint-Raymond. Rivière-à- 
Pierre, Pont-Rouge et Saint- 
Léonard dans le secteur 
nord et à Donnacona. Neuvil­
le. Saint-Basile et Cap-Santé 
dans le secteur centre.RegenT,

■ PAR .._._J
___ Westinghouse

SECHEUSE AUTOMATIQUE

Parmi les principales acti­
vités au programme, men­
tionnons la journée chantan­
te de la chorale du vieux 
presbytère avec la collabora­
tion des chorales de Des­
chambault. Grondines, Saint- 
Casimir, Saint-Alban. Port­
neuf Station, Donnacona, 
Saint-Basile et Neuville.

LAVEUSE AUTOMATIQUE
Un» oidé précieuse... Filtroge continu de l'eau pour 
éliminer la charpie 5 combinaison» de températu­
re, dont 3 pour "apprêt permanent’’. Cycles 
régulier et "délicat". Action rotative de la cuve 
munie d’ailettes pour une double action nettoyante. 
Réglage continu du niveau d'eau Capacité de 18 
livres.

Une compagne de choix...: Cutxrtage sur poles 
croisées et ' courant d'air équilibré" permettant un 
séchage uniforme adéquat pour tous les genres de 
tissus Cycles régulier et "air froid". Période de 
refroidissement de 5 minutes. Grande cuve Tisse en 
porcelaine émaillée. Filtre focile d accès. CXiverturo 
de 16"

REFRIGERATEUR-CONGELATEUR
SANS DEGIVRAGE pour vous éviter b corvée du dégel. 
En plus, c'est un appareil fournissant un vaste rangement. 
Son congébteur à zéro degré est d'une capacité de 126 
livres. Il offre deux bacs à légumes, des tablettes pratiques 
ajustables à 10 positions, un support pour 24 oeufs et un 
beurrier séparé. Poignées décoratives en chrome, à 
garniture de grain de bois. Couleur or moisson: S10 de

Egalement, il y aura règne 
familial; navex familial; sa­
lon de la femme; théâtre; 
exposition d artisanat, de cé­
ramique. de peinture, d'art 
plastique, de tapisserie, de 
bricolage et de sculpture sur 
bois; plantation du mât de 
mai, récital de ballet et vio­
lon; foire du livre, etc.

SPECIALChacune, 
or ou avocado 

$10 de plus

LES DEUX, 
SEULEMENT Les fêtes sont en définitive 

la véritable expression de la 
culture populaire puis- 
qu elles sont produites uni­
quement à partir der> ressour­
ces du milieu.

■p 1
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A I école secondaire de La Pocatière

Cédant aux revendications,
per Réel LABERGE

du bureau du Soleil

LA POCATIERE — Contrai­
rement au Cegep de La Poca­
tière où un front commun des 
professeurs et des employés 
n'a pas réussi à déloger le 
directeur général, le princi­
pal de l’école secondaire pu­
blique de cette municipalité, 
M. Conrad Barbeau, a cédé 
aux revendications de 78 des 
87 professeurs et a quitté son 
poste.

"M Barbeau nous a effecti­
vement présenté une deman­
de de rétrogradation volon­
taire, que nous avons accep­
tée, hier'', a confirmé au 
SOLEIL le président de la 
commissio scolaire régionale 
Pascal-Taché, M. Raymond 
Coulombe. Ce dernier a pré­
cisé que le démissionnaire 
avait reconnu que quelques 
anomalies s'étaient produi­
tes dans la direction de son 
école et qu'il y avait eu des 
problèmes au niveau de ('in­
terprétation de "l'autorité”.

le principal C. Barbeau quitte son poste
La décision fait suite à la 

publication, il y a deux se­
maines, d'un dossier de ISO 
pages mettant en cause "le 
genre d'autorité exercé par 
le principal de cette école de 
1,400 élèves, et la détériora 
tion du climat scolaire qui en 
aurait résulté depuis 1B68.

Dans le document, les pro­
fesseurs dénonçaient tout 
particulièrement certains 
procédés de pondération 
obligatoire des résultats sco­

laires. ou soufflage des Ba­
tes", ainsi que des mesures 
présumément courantes d’in­
timidation et de chantage 
contre le personnel ensei­
gnant.

Dans les circonstances, les 
professeurs réclamaient la 
démission immédiate de M. 
Barbeau, sinon ils mena­
çaient de recourir à des 
moyens de pfession draco­
niens, pour obtenir satisfac­
tion à leur demande. Cette 
prise de position avait été 
entérinée par le syndicat

groupant les quelque 800 en­
seignants de la régionale 
scolaire Pascal-Taché, qui 
avaient transmis aux autori­
tés scolaires une résoiutioh 
de congédiement.

M. Barbeau ne sera toute­
fois pas sujet à une telle mise 
à pied. Il ne sera que rétro­
gradé du poste de principal à 
la fonction de simple profes­
seur, ainsi qu'il en aurait 
lui-méme fait la demande 
"pour des raisons de santé". 
D'ici la fin de l'année scolai­
re. le traitement de sa fonc­

tion antérieure lui sera 
conservé. Ses trois adjoints à 
la direction de l’école secon 
daire publique de La Poca­
tière assureront l'intérim, 
d'ici à septembre.

Entre-temps, ainsi que l'a 
procisé M. Coulombe, la 
commission scolaire a égale­
ment autorisé M. Barbeau à 
prendre les congés de mala­
die qu'il aurait accumulés 
depuis de nombreuses an­
nées. A ce sujet, le président 
de la régionale scolaire a 
insisté sur le fait que M

Barbeau était effectivement 
malade, une résultante des 
difficultés qu'il avait dû sur­
monter depuis le début de 
l'année scolaire en cours

Selon li Coulombe, il est 
heureux que le problème 
particulièrement difficile, 
qui se posait à l'école secon­
daire de La Pocatière, ait 
ainsi trouvé une issue satis­
faisante pour toutes les par­
ties en cause. Il y avait lieu 
de craindre le pire, étant 
doqné que le problème de 
direction scolaire répétait, é

peu de choses prés, une 
situation toujours pendante 
et explosive, au Cegep de La 
Pocatière. qui portait tout 
spécialement sur la question 
de la conception et de I exer­
cice de l'autorité!

C'est pourquoi le président 
de la régionale scolaire Pas 
cal-Taché a ajouté qu'il y 
avait lieu de souligner le fait 
"que les étudiants n'ont eu à 
souffrir et n'ont ressenti 
d'aucune façon les difficultés 
survenues à l'école secondai­
re de La Poctatière."

LES DISTRIBUTEURS DE TAPIS METROPOLITAIN
VOUS OFFRENT LE PLUS 
GRAND CHOIX AVEC LES 

MEILLEURS PRIX 
EN VILLE

MICHEL CHAPDELAINE 
VICE-PRESIDENT

A nos chers clients. . .
Nous verrons personnellement à votre entière 
satisfaction pour travail ou marchandise achetée 
chez nous.

les Frères Chapdelaine

MOQUETTE
IMPORTÉE

Grand choix de styles moderne et classique. 
Couleurs riches et somptueuses.

.*89”. *699"

JEAN-LOUIS CHAPDELAINE lü 
PRESIDENT

, - j
\\ * |

*
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INSTALLATION GARANTIE A VIE
Ce qui veut dire tout simplement que nous irons chez vous pour quelque problème que ce soit, 
sans aucuns frais de votre part, aussi longtemps que votre tapis durera.

CROSSLEY KARASTAN
Splush fantastique

Seulement TAPIS ME­
TROPOLITAIN peut 
vous offrir un tapis 
supérieur à un si bas 
prix. Choix de 8 magni­
fiques couleurs.

Prix sugg. $12.95 v.c. 

PRIX METROPOLITAIN v.c.

CHARCIX

TAPIS GISELE
100% NYLON DE HARDING

Voici un tapis à la fois pratique et durable. Profitez 
du magnifique choix de couleurs dans les nouvelles 
teintes. A ce prix dérisoire, vous ne pouvez 
manquer ce spécial. PRIX METROPOLITAIN V.C.

TAPIS FINI VELOURS
DE NYLON

L'achat de l’année. &ji, seul Tapis Métropolitain, 
à cause de son pouvoir d'ocfnrt, peut vois offrir ce 
tapis aux couleurs luxueuses à un prix très 
avantageux. Choix de 14 couleurs: Vieux rose, bleu 
poudre, grenadine, vieil or, vert avocat.

PRIX METROPOLITAIN

2 tons Shag
Nos ocheteurs ont vraiment fart un tour de force 
inrroycsble. jamais un tapis de cette qualité n'a été 
offert à un si ban prix. Choix de 5 couleurs.
Prix sugg. $736 vx. PRIX METROPOLITAIN

$i|95
VX.

V.C

TAPIS COMMERCIAL
Ce tapis toujours populaire, durable et pratique 
demeure le favori des consommateurs. Idéal 
pour hôtel, motel, restaurant, cuisine, sous-sol, 
etc.
Prix suggéré $835 vx.

PRIX METROPOLITAIN ■ v.c.

S

SERVICE GRATUIT 
A DOMICILE
Si vous ne pouvez vous 
apporterons tous les 
obligation de votre part.

Aucune

COMPOSEZ 681-3514
■ hésitez pas, appelez 

immédiatement

BOULEVARD HAMEL
r

MLZ H
û

CHABOT

P0UT1IR

PLUS DE 850 ROULEAUX EN MONTRE
t Harding 

• Burlington

• Barrymore

• Kraus

t Celanese

t Armstrong • Amtico

t Crossley-Karastan • Peerless

• Ozite • Plusieurs autres

uPIS KTMPOLmiN
130 AV. PLANTE • VILLE VAKIER TEL: 681-3514

f
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DE VOTRE 3* MARCHE D'ALIMENTATION

VRAIES AUBAINES
an m. mk Ætk SI Wi-ÂF HI Gk I R SH HS&. v J? 4PLACE KENNEDY

80, Route Kennedy, Lévis
BIENVENUE

A VOTRE MARCHE D'ALIMENTATION
Comment nous aider à vous aider

t. Pranai un crayon «I un carrossa 
1 Marquai clairumant la prix sur chaqua article 
l Voua apportai la tout à la caisse 

, i Vous apportai vos achats à votre auto 
A Vous la dites à vos aaiis et à vos voisins.

VOTRE SATISFACTION EST NOTRE PUBLICITE

BOEUF
HACHE

CROQUETTE 
CE MORUE

ROTI DE COTES 
CROISEES « DE SOLE

Frais
maigre

Frais
congelé

Fraîche
congelée

Canada "A" 
ruban rouge

EAU DE JAVEL 
LAVQRAISINS

VERTS
Frais, variétéi Seedless

CELERI
FRAIS

6rosseur 24

NOURRITURE
A CHIEN PER

HEURES D'AFFAIRES; VOUS TROUVEREZ CES MEMES SPECIAUX A VOS 3 MARCHES AYA
325, nil Soumande I 1505, nu d Estimauville I 80, Routa Kenned 

Vanier I Riflard I Lévis

lundi, formé toute b journée. Mardi et

’ ■

FESSE 
DE VEAU

ROTI DE 
PALiTTE

r MANGEZ ^
AUX DEPENS DE

Canada "A" ruban rouge
La livre

une - tendre
La livre

Courez la chance de gagner un demi (V2) 
boeuf de marque rouge, d'environ 300 livres, 
coupé, emballé et congelé gratuitement selon 
vos spécifications.

L VOYEZ LES DETAILS DU CONCOURS A 
A VOTRE MARCHE > Æ

POMMES MARGARINE
DelsieMcINTOSH

Québec de fantaisie
Cello 5 livres SAUCE HOT CHICKEN

PAIN HOT DOG OU Pq» .53HAMBURGER AVA 1 douz.

JUS DE TOMATES Bte .23HEINZ 19 oz

CRISTAUX D'ORANGE Pqt .85GAI MEUNIER 4 env.

SHORTENING Bte 199
CRISGO 3 Ib 1

■■ 1 %
ï s

aa&sw

1 «3 mÊ w» KâWaP
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On abuse!
C'est précisément ce qu’a déclaré, hier, un citoyen demeurant dans le rang Bélair ouest, à 
Saint-Jean-Chrysostome, M. Maurice Dion, qui a jugé bon d'inviter un journaliste du SOLEIL 
à aller constater l'état de b route. Une vingtaine de camions y transportent à la journée 
longue d'énormes charges de sable ( 12 à 14 tonnes chacune), que b municipalité utilise pour 
des travaux d’aqueduc et d'égouts. Quand b photographie fut prise, la niveleuse du 
ministère des Transports venait de corriger passablement b situation. Les automobilistes qui 
ont à y circuler régulièrement, sont de "saprés" bons et patients conducteurs...

La restauration du quartier Saint-Sauveur

Des locataires devront être aidés
par Benoit KOlTH IKK

Le gouvernement provin­
cial devra envisager réta­
blissement d'un régime d'ai­
de directe aux locataires tou­
chés par une trop forte haus­
se de loyer à la suite de la 
réalisation du programme de 
restauration du quartier 
Saint-Sauveur, à Québec.

C’est ce qu’a déclaré, hier, 
lors de l’étude en commis­
sion parlementaire des cré­
dits des Affaires municipa­
les, le titulaire de ce ministè­
re, M. Vctor C. Goldbloom.

M. Goldbloom s'est montré 
optimiste face aux hausses 
de loyer et de taxes qu'occa­
sionnera la restauration de 
ce district de la vieille capi­

tale, où seront déverses quel­
que cinq millions de dollars, 
selon les prévisions

Une première étape, selon 
les explications du ministre, 
concerne les Ilots 1 et 3 et 
représente des travaux de 
33.r3.000. L Hot 1 est le 
territoire compris entre les 
rues Bagot, Boisseau, Duro- 
cher et la ruelle Sainte- 
Félixine. L'Ilot 3 est limité 
par les rues Lafayette, Sain­
te-Thérèse, Saint - Sauveur et 
au nord par les rues Saint- 
Bernard, Eouffard et Saint- 
Bona venture.

En 1975-1976, on prévoit 
faire des travaux pour 
91.100,000 dans ces deux îlots.

Dans ! Ilot 2, compris entre

les rues Taschereau. Saint- 
Leon. Carillon et Bigaouette, 
le projet de restauration coû­
terait $1,912,000. Quelque 
$650,000 doivent être dépen­
sés en 1975-1976.

Sur ce projet de quelque 
$5,000,000, la subvention gou­
vernementale atteindra $3.75 
millions. M. Goldbloom a dit 
encore que des montants de 
$1.312,500 sont réservés pour 
des subventions hors de ces 
trois zones. De cette somme, 
il est prévu que $300,000 
seront dépensés en 1975-1976.

M. Goldbloom a indiqué 
que le programme de restau­
ration prévoit que le gouver­
nement provincial accorde 
une subvention représentant 
12.5 pour 100 du coût de la

restauration; la municipalité, 
12.5 p. 100 tandis qua la 
subvention du gouvernement 
fédéral pourrait atteindre 50 
p. 100, ce qui fait une subven­
tion globale de 75 p. 100.

Pour le ministre, il »st clair 
que si un propriétaire reçoit 
une subvention représentant 
75 p. 100 du coût de la 
restauration de sa propriété, 
l’augmentation du loyer ne 
pourra être plus élevé que 
l'augmentation nécessaire 
pour couvrir 25 p. 100 du coût 
des améliorations apportées 
à la maison. Ce 25 p. 100 
devrait d'ailleurs être amorti 
sur un certain nombre d'an­
nées.

M. Goldbloom a été amené 
à parler du projet de restau­

ration du quartier Saint- 
Sauveur par des inquiétudes 
exprimées par le député pé- 
quiste de Chicoutimi, M Mar­
c-André Bédard.

Celui-ci a fait voir qu’il 
serait bon de prévoir certai­
nes règles ' devant être 
connues des locataires" 
avant la restauration, car 
après il sea trop tard. Pour 
éviter que des familles soient 
victimes de hausses exagé­
rées de loyer, le ministre a 
dit qu'il faudra que 'Ton soit 
capable d’indiquer, aux inté­
ressés, l'impact du program­
me sur leur loyer, pas simple­
ment sur une échelle, mais 
sur le loyer individuel".

LE

DE QUÉBEC

• MAIL ST-ROCH • PLACE LAURIER • PLACE FLEUR DE LYS
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Syntfco*. Godaoua af organtana Mod St-Boch. A* éfoga 
Flots Louner es Plaça fia»a de ly»

w

Vol-Royal S;aphony Pin Wheel

de réduction
pour 3 jours seulement

Iimportées d'Europe, voici 3 verreries spéciale­
ment taillées à b main pour le Syndicat de 
Québec. Ces 3 verreries à composer vcus-mêmes 
selon vos besoins comprennent: gobelet, vin, 
cocktail, champagne, liqueur, cognac et old 
fashion. Composition du verre de 24% de plonfc.

Val-Royal
rég. 6.95 ch.
pour 5.56
Symphony et Pin Wheel
rég. 7.95 ch.
pour 6.36

; S*": é

'%S
■* \ de réduction

pour 3 jours seulement

Services à dîner
Tous nos services à dîner de notre sélection 
Printemps 1775 sont réduits de 20%. Vous avez 
le choix entre le fini porcelaine, b terre cuite ou 
b céramique. Un rabais qui vous fera 'gagnont' !

rég. 80.00 à 150.00

pour 64.00 à 120.00

Synd«Œ4 Codaou* at argartana Mod St-Aodi. Aa «eaga 
*ioca Uxa«ar *t Plaça Nasa d» Lys

Série Heirloom 
reg. 130.00

pour 104.00

Série Community 
rég. 64.95 à 80.00

pour 5 I

V

Série Deluxe rég. 64.95 à 80.00

pour 51.96 
à 64.00

Syndicat Cadeaux et orgec*e»<e Mod St-Rodv 6e étage 
Place Loi*r>ev •* Plate Fiece de ly».

de réduction
pour 3 jours seulement

Coutellerie de 8 couverts
N« couieHerin en oaer moiydabie de b Collection Cmdo 
Printemps 1975 sont réduites par 3 jars seulement. Sœhez 
profiter de œtte offre et ayez entin votre coutelier « en oaer 
inoxydrèle de kixe.
Egalement disponibles: pièces de service Oneida.

Réduction de 20%

Batterie de cuisine Le Creuset
Batterie de 5 pieces en fonte émaillée de couleur, permettait une cuisson plus rapide mats tout en conservant 
aux aliments leur saveur et leurs vitamines. Comprend: I casserole de IVx pte et I rôtissoire de 4 ptes avec 

leur couvercle respectif, ainsi qu'un poêlon de W2 pouces. Bleu, brun, jaune ou rouge.
I

rég. 47.95

Spécial 3687
Syndicat LKtwnaibi de oxtin» Mol St-Bach. Sa étaga 

PWaca Latmar at Plaça F bu da ly».

9 15 lessiveuses 
915 sécheuses 
9 8 lave-vaisselle
9 Blanc ou jaune.

Des prix exceptionnellement bas pour une durée limitée

9 Marchandise acceptée telle quelle 
9 Vente finale: aucun retour de marchandise 
9 Aucune mise de côté

***"•* Mrntu, «oJ v W te te*. 
* "te >W te !..
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Aide additionnelle de $1,200,000 à Rivière-du-Loup
A 17

par Réal LABERCE
du bureau du Soleil

LA POCATIERE - Dans le 
cadre de l'entente auxiliaire 
récemment intervenue entre 
les gouvernements d Ottawa 
et de Québec sur un fonds de 
$60 millions destiné à l'in­
frastructure industrielle de

cette province, une subven­
tion additionnelle de 
$1.200,000 sera versée à la 
ville de Rivière-du-Loup 
pour l’aménagement de son 
parc industriel.

Cette nouvelle contribution 
portera à $1,770,000 le total 
de l’aide gouvernementale

accordée pour les travaux 
projetés, qui sont évalués à 
quelque $2,200,000 Le pour­
centage des subventions s'é­
lèvera ainsi à 80 pour 100 du 
coût des travaux d'infrastruc­
ture, étant donné qu’une par­
ticipation de $570.000 était 
déjà promise par l'Office de 
développement de l'Est du

Québec (Odeq).

Le commissaire industriel 
de Rivière-du-Loup, M. An­
dré Joncas, s'est déclaré très 
heureux de ces nouvelles 
perspectives, qui abaissent la 
contribution municipale à 
quelque $480.000, comparati­
vement à un solde de

$1,680,000 envisage jusqu'ici.

La première phase d'amé­
nagement du parc industriel, 
qui porte sur une superficie 
d’environ quatre millions de 
pieds carrés, est déjà en 
chantier. Elle doit être termi­
née au cours des années 1975 
et 1976. A cette fin, un pre­

mier contrat de travaux pour 
le service des eaux et d'é­
gouts a été accordé à l’entre­
prise PEB Construction 
Ltée, au coût de $1,156,000

Une partie de l’aide gou­
vernementale sera applica­
ble aux années allant de 1976 
à 1977-1978, pour la réalisa­
tion des autres travaux d'a­

ménagement du parc indus­
triel. soit le terrassement, la 
voirie et les installations d e- 
lectricité, qui sont évalués à 
$1,100,000, y compris les frais 
professionnels et de finance­
ment obligataire 

M. Joncas a par ailleurs 
rappelé que le parc indus­
triel sera situé au sud-est de

Rivière-du-Loup, entre le 
chemin des Raymond et la 
voie ferrée du Canadien na­
tional, sur des terrains d une 
superficie utile de quelque 
16 millions de pieds carrés, 
qui ont été annexés depuis 
quelques années, déjà, de la 
municipalité voisine de 
Saint-Patrice.

ENFANT

Ensembles deux-pièces 
à des prix imbattables 
pour accueillir le printemps !
Pour les 12-18-24 mois
Un ensemble en deroro broué, lovcfcle à la machine. 
Veste-dvmisier à bouton»-pression. col à pointes arrondies, 
manches longue» et broderie. Pantalon à taille iemi-élo»tique 
et bretelles. Teinte» variée». A ft

Spécial Y
Pour les 2 à 6 ans x
Un deux-pièce» en denim brosse dan» un choix de teintes 
priât an** « Veste-chemisier avec boutons-pression aux 
poignets et a la patte de fermeture losanges contrastants et 
surpiqués. Pantalon à taille serm-eiajtique Surpiqûres

Spécial 1288
Pour les adolescentes, 7 à 14 ans
tX> demm extensible pour cm deux-pinces très elegant et 
confortable. Veste-<hem»sier à boutonner, poches-poitrine 
menteuses, pans vrondis. Pantalon à taille régulière avec 
larges passant» pour ceinture. Teintes variées

Spécial I588
Syndical Enfants et adolescentes Moil St-ftodi. 4e etoge 

Place lawner e* Ploce Fleur de lys.

BEBE BEBE BEBE B

Sauteuse
Modèle Jelly.Jur.pef, de construction 

très solide, pour lo gymnastique de 

bebe.

rég. Il 00

Poussette-parapluie
Modèle très leger et pliant, donc facile 

de rangement. 5oa compris.

Couverture
Modèle en lainage très doux Coulevs

Barbotteuse
Modèle en belle ratme extensible. 

Imprimes variés.

t^________ _

Serviette-enveloppe
Modèle avec capuchon, en douce ratine 

imprimée.

m

Ç7 rég. 29.95 #> #> 97 ré9'3'99 #>57 re9 3 UÜ 157 reg 5 00 #>57
Spécial LL Spécial L Spécial I Spécial L

57 rég. 3.00 57 rég. 5.00

Baignoire Cooey
faoüeir avec tcblettei Des&n rerrboure, 

avec coumxe de secunte. Bassinet amovible 

en plastique ngde. Porte-serviettes et kfciefte 

repliable Monture chromee et pads avec 

roulettes.

rég. 59.95

Siège ajustable
Modèle en plastique ngide. avec 

coussin oui motifs et teintes variés, 

rég. 6.00

Balance
Modèle de precision très sensible, 

construction solide.

Spécial 327 rég. 20.00

Spécial I397

Mobile amusant
Modèles variés et très faciles à 

suspendre,

rég. 5.00

Couches à disposer 
Curity
Couches de |our 

et couches nou­

veau-né

2/347

Spécial 39’7

Spécial
197

Couches de nuit 

et couches pre­

miers pas
2/197

Siège d'auto
Modèle de qualité assurant un mo- 

«imum de sécurité. Modèle répondant 

au< nouvelles normes gouvernemen­

tales.

/M*
(W.

rég. 29.95

Spécial I997

Sac à couches
Intérieur en plastique. Imprimes très 

gais
rég. 8.00 m 07

Spécial 4

Drap ajusté
Modèle contour en coton imprime, 

lavable et a repassage permanent

Bavoirs
Modèles en ratme duveteuse. Motifs 

varies.

Baignoire
Modèle en plastique rigide Couleurs au 

chou.

rég. 6.00w 097

Spécial w
reg. 3/2.50

Camisoles
Modèle à devant posé, et manches 

courtes, en coton très doux. 3 mois, 6 

mois, 12 mois, 

reg. 2/3.00

Pyjama
Modèle une-piece avec pieds, en ratine 

de très belle qualité. Teintes variées, 

reg. 4.00

Spécial

mois, mots. reg. 4.UU

3/l27 % Spécial 257 * Spécial 2'1’7 ^ 2
Syndicat Article» pour bébé Mail St-Rocb,

Culottes
Modèles en plastique, avec élastique à 

lo taille, 

rég. 4/1.00

Spécial
4/.67

Syndicat Articles pot* bébé Mail St-Roch, 4e etoge Ploce laurier et Ploce Fleur de Lys

BAS CULOTTE 
PANTY HOSE

BAS CULOT TE 
PANTY HOSE

*KAYSER«
DUOM AILLE’

*KÀYSER«
DUOMAILLE

OPAQUE

entièrement nu
OPAQUE

nude to waist
OPAQUE

entièrement nu
OPAQUE

nude to waist

ANTI STATIC

rég. 2.00

Bas aux genoux
rég. .89tKAYSI

20 de réduction
sur les bas-culottes KAYSER 

du 17 au 26 avril
Bas-culotte en nylon diaphane avec pointes et culotte renforcée, ou 
bas-culotte diaphane, voile uni, nu jusqu’à la taille avec pointes 
renforcées.

Modèles en nylon Carmolon. Tailles.- petite-moyenne, moyenne- 
longue. Teintes: tropical tan, definitely neutral, charm, toupe, nearly 
nude.

Spécial I W 3/36’

Spécial I 39 3/3"

Spécial I W 3/44’

toux

’Spécial .69 3/|"

Syndicat Bos pour 
ploce Fleur de ly»
574 14 II.

Moil St-RocK rer de rhoussee Place lour** ft 
postale» et téléphoniques acceptées Compose!

Tissus printaniers
en réduction
pour 3 jours seulement
Tricot de coton
Un tissu ideal par la confection de jolies robes et blouses 

fraîches poir la saison estivale. Teintes variées, postel.

Largeur de 60 pouces.

rég. 5.50 et
6.00 la verge Spécial 447

vge

Gabardine de polyester
Pour des vêtements sport de borne tenue, choisissez b 

gabardine de polyester, offerte dans un choix de teintes: 

blanc, beige, rase pâle, bleu pale, marine, joune ou gris, 

largeur de 60 pouces.

reg. 7.00 b verge

Spécial 5
Toile importée d'Europe
Toillez vos pantalons au jupes dons ce*te toile de polyester et 

viscose qui se nt des faux plis Choix de bleu, rase, jaune au 

vert, largeur de 54 pouces, 

reg. 6.50 la verge

Spécial 5
Polyester imprimé
Un souple tricot de polyester imprimé pour erxoWler votre 

printemps! idéal pose b confection de vêtements d'enfants 

Bouge, orange, bleu ou ro*. largeur de 60 pouces 

rég. 8 00 la verge
» ae ou pouces

Spécial 5

87
vge

87
v9*

87
vge

Toile importée Coordonnée'
Une toile import* une et quocèihee. composée de polyester 

et rayonne, au de polyester, bmt nylon it Fbx. Chou de 

bleu, rase pèche, pune au vert.

rég. 7.00 el 
8.00 b verge

Spécial 5 87

Syndice# Tissu» è lo verge Mo il S» Roth ?e etage 
Ploce Inurier e« Ploce Fies* de ly»

/ i
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VENTE PRINTANIERE

JEUNE DINDON

.67Catégorie A Canada 
congelé, évisceré 
pesant 5 à 10 livres

La livre

BACON TRANCHE
SWIFT La livra

SAUCISSE FUMEE
SWIFT La livre

PIZZA ZOOM
TOUTE GARNIE 9 pouces

/ 4

Quebec, Le Soleil, mercredi 16 avril 1975

VIANDES 
de qualité

JAMBON MIDGET
Maigre, désossé 
PROVIGO

45
La livre

CREIONS PROVIGO QR
POUR U COLLATION BollOonces IwW

TETE FROMAGEE TÛ
PROVIGO Bol 10 onces I ■ w

STEAK DE FLETAN 149
BON ET DELICIEUX La livre

JUS D'ORANGE
DEL MONTE RECONSTITUE 

NON SUCRE 
48 onces

FRUITS
et

LEGUMES
CRISTAUX

A L'ORANGE 
JOLLY MILLER 

4 enveloppes 3Ve onces

BISCUITS SODA
PREMIUM DE 

CHRISTIE

CATEGORIE No I 
IMPORTEES DE LA FLORIDE

Le cello 
2 livres

ORANGES SUNKIST
VARIETE VALENCIA 
IMPORTEES DE U CALIFORNIE 
6R0SSEUR IX la dou

CHAMPIGNONS FRAIS
CATE80RIE Ne I
PRODUIT OU QUEBEC hoite *A livre

NAVETS

SAVONS UFEBOY
BLANC
Rég.

4 barres pour
CATEGORIE No I
PRODUIT OU QUEBEC colle 11 00
RADIS
CATEGORIE No I 
IMPORTES DE U FLORIDE

2 cones I {
ityiUnnH 
WtilthM

r
*,iinhnniL.M

‘lliiiiiHUiUiH 
miinm 
i WiÛHOhI 
vjifOUHH

EGARGNEZ
SACS A DECHETS AT
SANI P AK, INTERIEUR 1

10 sacs 11# 1

GANTS LIVING
DE PLATTEX
PETIT, MOYEN OU LARGE 

La paire 1”
DETERGENT LIQUIDE <|06
PALMOUVE

32 oncas
NETTOYEUR A TAPIS
GLORY

24 oncos

409

DETERGENT EN POUDRE 199
SUNLIGHT

Formai famille

CIRE LIQUIDE
CLAIR

2T onces i"
RINCE-LINGE ACDOWHY J1J1

34 onces ■ w w

POLI A MEUBLES
PLEOGE DE JOHNSON

12 oncos

199

BALAIS 475
5 CORDES Æ

Chacun 4b

SHAMPOOING
POUR TAPIS BISSELL

22 oncos

2.9

NETTOYEUR A VITRES AC
«■° » .gn20 onces Ivv

NETTOYEUR LIQUIDE
LESTOIL

28 oncos 1 99

CAFE INSTANTANE
CHASE « SANBORN

10 onces

AUTRES AUBAINES, EPARGNEZ

419

MARGARINE
THIBAULT, COLOREE

U livre I

DINER LANCIA . -
COQUILLE, ROUE OU 1 fl 
SPIRALE _ ■

TV» onces 1 I w

SAUCE CATELLI
VIANDE OU CHAMPI- Eli?

uto..Do

PATES ALIMENTAIRES

.40

SIROP DE MAIS
CROWN BRAND

3 livres

03

MELASSE
GRANDMA

26 onces I

MACARONI COUPE, 
SPAGHETTI OU SPAGHET­
TI 16 onces

GRAISSE
PURE LARD, BURNS

Le livre I

BISCUITS
CHOCOLAT PROVIGO

U onces

BISCUITS
HARNOIS, GATEAU ROYAL 

U onces I

ALIMENTS pour enfants <
GERBER

TV» onces I

AUMENTS pour BEBES
GERBER

 4V» ONCES I

PAPIER TOILETTE . M
LADY SCOn 4 00
COULEURS ASSORTIES

4 rouleaux I

SOUPE AUX TOMATES
HEINZ

5 oo
boites 

10 oncts

MAIS EN GRAINS CRISTAUX CRISTAUX
NIBLETS GAI MEUNIER GAI MEUNIER

FANTAISIE LIMONADE RAISINS

i ,79 4 M
enveloppes ■ Il«l
IV. onces ■ W W

4 IM
t enveloppes I

3% onces 1

NOURRITURE
POUR CHIENS 

BALLARD, BOEUF, 
POULET OU FOIE

3
boites 

15 onces

boutte
PRIX EN VIGUEUR JUSQU AU 19 AVRIL 1975.

bes conseils 
pratiques de 
Sonar Berthe

MENU No A
MAINTENANT DISPONIBLE

PRODUITS PARTICIPANTS POUR 
CETTE SEMAINE:

LAIT EVAPORE CRIN0 
JUS POMME MONT ROUGE 
EPICE SCHWARTZ 
MACEDOINE IDEAL 
PAPIER TOILETTE ROYALE 
LIQUEUR PEPSI COLA

LAIT INSTANTANE CRIN0 
THE RE0 ROSE 
SACS BAGGIES 
PRODUITS FEDERAL 
HAMBURGER FIXIN'S FRENCH'S

S •>*•*< , ««*»• '<irm',finw(mro ,*
lee contest* pratKjue* e* Soeur Barth* 
Cate postai* DO 
Succursale Bouta***
Moet.rat. Oue Canada 
M7C JC9

\

50
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Les coûts de forage de 
Soquip ont quadrupl

A 19

(PC) — Les coûts de forage 
dans le budget d'exploration 
de Soquip ont presque qua­
druplé au cours de l'exercice 
financier 1973-74, souligne le 
rapport de cette société pu­
blique, déposé hier à l’As­
semblée nationale.

Soquip, qui avait consacré 
ses trois premières années à 
des travaux géologiques et 
géophysiques est maintenant 
arrivée à la phase du forage 
qui est beaucoup plus dis­
pendieuses, souligne le 
rapport

L'entreprise a effectué 
trois forages dans les basses- 
terres du St-Laurent et un 
autre en eau profonde dans 
le golfe St-Laurent

Un forage à 40 milles au 
sud-ouest de Québec, dans la 
région de Villeroy, a permis 
de découvrir une réserve de 
gaz sec pouvant donner 
200,000 pieds cubes par jour.

"Cette découverte, présen­
tement non commerciale, 
pourrait le devenir si le 
forage de plusieurs puits 
dans la même formation 
confirme l'existence de ré­
serves suffisantes pour justi­
fier une mise en production," 
dit le rapport.

Etant donné le besoin pres­
sant de gaz naturel au Qué­

bec et le succès remporté 
dans les basses-terres du St- 
Laurent, dans la région de 
Villeroy, Soquip "compte ac­
croître son effort de recher­
che de gaz naturel .. . avec 
bon espoir de succès 
commercial''.

Au 31 mars 1974, Soquip 
avait des participations tota­
lisant 35.1 millions d'acres 
nettes dans un domaine mi­
nier brut de 42 millions d'a­
cres au Québec.

De ce nombre d'acres, elle

Les Tchèques au festival 
de Baie-Saint-Paul

BAIE-SAINT-PAUL - Le 
Conseil d'orientation cultu­
relle de Baie-Saint-Paul 
vient d'obtenir une subven­
tion de $2,800 du ministère 
fédéral du Travail, responsa­
ble du multiculturalisme, 
pour un projet qui permettra 
à la communauté tchécoslo­
vaque de participer au pro­
chain festival folklorique de 
Baie-Saint-Paul.

Le Conseil d'orientation 
culturelle veut promouvoir

l'artisanat, et le festival a 
pour objectif de faciliter le 
contact et l'échange culturels 
entre la population de 
Charlevoix et différents grou­
pes ethniques. Celui de la 
Tchécoslovaquie a beaucoup 
travaillé à l’élaboration et à 
la planification de ce projet 
et il offrira pendant 15 jours 
au festival folklorique de 
Baie-SaintPaul, des specta­
cles folkloriques et des illus­
trations de l’héritage tché­
coslovaque.

L'amélioration de la route 

271 sera finie cette année
par Paul-Henri DROUIN

du bureau du Soleil
SAINT JOSEPH - Dès cet­

te année, le ministère des 
Transports du Québec dépen­
sera quelque $500,000 pour 
des travaux de terrassement 
sur la route régionale 271, 
reliant Saint-Benoit à Saint- 
Ephrera, dans la circonscrip­
tion de Beauce-Sud.

L'exécution de ces travaux 
sur une distance de 4.51 
milles terminera la réfection 
de ce réseau routier qui 
constituait une grande prio­
rité, a déclaré, hier, le dépu­
té de Beauce-Sud à l'Assem­
blée nationale, M. Fabien 
Roy.

C est l'ingénieur, et adjoint 
au sous-ministre des Trans­
ports, M. Jean-Marie Mi­
gneault, qui a fait part de 
cette nouvelle au député Fa­
bien Roy, en précisant que 
I ouverture des appels d’of­
fres se fera le mardi 6 mai.

En ce qui a trait à cette

route (271), sa reconstruction 
s’imposait, car, depuis quel­
ques années, elle était deve­
nue une route régionale re­
liant directement la région 
de l’Amiante à celle de Saint- 
Georges. Le ministère des 
Transports se devait de ter­
miner la reconstruction dès 
cette année, car elle a été 
commencée en 1972, a men­
tionné le député de Beauce- 
Sud.

Ce qui a amené le minis­
tère des Transports à amélio­
rer cette route rurale, est la 
présentation de requêtes au 
cours de l’été 1971 et de 
demandes répétées auprès 
des autorités gouvernemen­
tales, puis la tenue d une 
assemblée publique, le 29 
juillet 1971, à laquelle assis­
tait un représentant du mi­
nistère de la Voirie du 
temps.

AYONS UNE PENSEE 
POUR LES MOINS FORTUNES...

Vous savez que, de plus en plus, il y a des personnes qui sont 
dans le besoin; en vous défaisant des choses qui ne vous servent 
plus et qui vous embarrassent, tels que meubles, appareils 
électriques, etc., eux pourraient s’en resservir. Téléphoner à;

837-8478
U COMPTOIR OES INFORTUNES OE LA RIVE-SUD

On postera les prendre le jour de votre choie sons (rois de votre 
part.

VE»1Ï
□lia

K

Ensemble
jacquet
et jeans

liai
/i!M

SPECIAL

95

JACQUET denim brossé specull M395
JEANS denim brossé SPECIAL ^9^
Coupes différentes pour filles et garçons.

boutique

msL
Place Ste-Foy — 656-9054

SV

en exploite 28 3 millions seu­
le et 13.7 millions en associa­
tion avec 11 compagnies 
privées.

Le gouvernement s’étant 
engagé i porter de $15 à $100 
millions le capital souscrit 
de Soquip au cours d une 
période de huit ans, "ces 
moyens accrus" permettront 
à Soquip "de poursuivre l'ex­
ploration de son domaine 
minier et d étendre ses acti­
vités à l'extérieur du Qué­
bec," a déclaré dans le rap­
port le président de l'entre­
prise, Bernard Cloutier.

a n
m

Un outre signe du printemps, 
les artistes ont commencé à 
ventée leurs toiles sur la rue 

du Trésor.

*<• '
■

œîiiÆéiv 4':

Le Soleil, Kaymld Lavoie

CHEZ .

m
COMMENÇANT

euble
•ou DEMAIN MATIN

VENTE
ABANDON DES AFFAIRES

LA BATISSE EST VENDUE 
IL FAUT TOUT LIQUIDER 

*200,000. DE MARCHANDISE
A SACRIFIER

JUSQU'A 60% DE REDUCTION
MOBILIERS DE SALON, DE CHAMBRE, DE CUISINE, 
SOFAS-LITS, MATELAS, SOMMIERS, LITS CONTINENTAUX, 
CAUSEUSES, FAUTEUILS, TABLES DE SALON,
LAMPES, MEUBLES DE PARTERRE, Etc...

TOUS LES STYLES 
DANS LES MEILLEURES MARQUES

UNE VRAIE VENTE A NE PAS MANQUER
LIVRAISON IMMEDIATE - TOUTE VENTE FINALE

STATIONNEMENT FACILE

LIVRAISON GRATUITE

FINANCEMENT BANCAIRE 
DISPONIBLE

abitat 
euble

'DU

INC.

NOUS ACCEPTONS LA CARTE 
MASTER CHARGE

4780 BOUL HENRI-BOURASSA 
CHARLESBOURG - 628-8323

à >
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L édition du mardi de 
l'Avenir disparaîtra

per Gilles OUELLET
du bureau du Soleil

SEPT-ILES - Bien discrè­
tement, eu bas de la deuxiè­
me page de sa livraison 
d'hier, le trihebdomadaire 
l'Avenir, de Sept-lles, annon­
ce qu'il deviendra bihebdo­
madaire à la fin du mois 
d’avril, par suite de la dispa­
rition de l'édition du mardi.
“La décision de supprimer 

cette édition du début de la 
semaine a été prise pour des 
raisons de rentabilité”, écrit 
l'Avenir dans un texte de 12 
lignes. D'autre part, un por­
te-parole des propriétaires, 
M. André Bellavance, de Ri- 
mouski, a abondé dans le 
même sens en expliquant 
que tous les efforts seront 
dorénavant orientés vers les 
livraisons de jeudi et du 
week-end.

La publication trois fois 
par semaine de l’Avenir, une

expérience unique au 
Québec, fut entreprise en 
1972. A sa fondation, en 1953, 
ce journal bilingue a d’abord 
été un hebdomadaire, puis 
un bihebdo; par la suite, un 
guide d'achat (une circulaire 
publicitaire), paraissant le 
mercredi, s’est greffé au 
journal, qui a un tirage d'en­
viron 5,000 exemplaires par 
livraison.

Cette décision administra­
tive aura pour effet de mettre 
un journaliste à pied, rédui­
sant ainsi l’équipe de rédac­
tion de cinq à quatre per­
sonnes.

L’équipe affectée au mon­
tage du journal ne sera pas 
réduite en raison des récents 
changements survenus au 
journal La Côte-Nord, de 
Baie-Comeau-Hauterive, une 
autre publication du groupe 
Bellavance Inc.

Depuis quelques semaines, 
La Côte-Nord est mise en

Une autre étape pour la 

rénovation de Donnacona

par Gérard ROCHETTE

DONNACONA — Une autre 
étape a été franchie, hier 
soir, par les autorités munici­
pales de la ville de Donnaco­
na pour la mise en oeuvre du 
programme d'amélioration 
de quartiers dans cette loca­
lité de Portneuf.

Au cours de l'assemblée 
ordinaire du conseil, trois 
règlements distincts ont été 
adoptés concernant les sec­
teurs du programme envisa­
gé soit: la restauration rési­
dentielle, l’amélioration des 
quartiers et le code du loge­
ment.

L'adoption desdits règle­
ments permet donc à la muni­
cipalité de poursuivre la pro­
cédure vers la réalisation du 
programme, évalué dans son 
ensemble à quelque 
$3,400,000.

On sait que celui-ci sera 
éventuellement réalisé avec 
la contribution et l'aide des 
gouvernements fédéral et 
provincial, par l'entremise 
de la Société centrale d'hy­
pothèques et de logement et 
par la Société d'habitation 
du Québec.

Le territoire visé comprend 
l'étendue de l’ancienne ville 
de Donnacona comprise en­
tre la rue Leclerc et le 
boulevard Saint-Laurent, ain­
si que la rue Notre-Dame 
jusqu’aux limites de la route 
138 dans la paroisse Saint- 
Jean-Baptiste (Les Ecu­
reuils).

Le programme permettra à 
la municipalité de favoriser 
la restauration résidentielle, 
en procurant une aide finan­
cière importante aux pro­
priétaires du secteur. Egale­
ment, elle pourra tirer avan­
tage d'une aide identique 
pour augmenter les condi­
tions d'hygiène, d'esthétique, 
d'installations communautai­

res et de services d'utilité 
publique. Enfin, le secteur 
logement sera soumis à un 
code particulier et la Société 
municipale d'habitation réa­
lisera la construction de 
deux édifices totalisant 36 
logements.

Précisons que la mise en 
oeuvre du programme est 
prévue pour le mois de 
juin, et que celui-ci sera 
réalisé sur une période de 
cinq ans.

page dans les locaux de 
l'Avenir, à Sept-lles. Cette 
centralisation a été rendue 
nécessaire “parce que ce 
n'est pas rentable d'avoir 
une salle de montage pour un 
seul hebdo ", selon M. Bella­
vance.

Ces changements, qui ont 
soulevé la colère du nouveau 
syndicat des employés du 
journal La Côte-Nord (CSN), 
ont provoqué la mise à pied 
de deux personnes. Le pro­
priétaire maintient que ce 
n'est pas l'arrivée du syndi­
cat qui a donné naissance à 
tous ces chambardements au 
journal.

De toute manière, le syndi­
cat a invoqué l'article 47 du 
code du travail et a déposé 
une plainte à la suite d’une 
telle manoeuvre qui change 
les conditions de travail 
après l’accréditation syndi­
cale, mais avant la signature 
de la convention collective, 
et ce sans aucune entente 
entre les parties.

Le président du syndicat, 
M. Christian Simard, s'inter­
roge sur la survie du journal 
La Côte-Nord qui, dit-il, y 
perd énormément à être 
monté et publié à 150 milles 
de la salle de rédaction. “Le 
journal perdra son originali­
té et sa qualité globale avec 
ces changements, surtout le 
fait d'avoir avancé l'heure de 
tombée au vendredi", af­
firme M. Simard.

Par ailleurs, M. André Bel­
lavance a affirmé, hier, que 
la disparition d'une édition 
de l'Avenir ne compromet­
trait nullement le projet de 
journal quotidien que la fa­
mille Bellavance caresse 
pour la Côte-Nord.

Vous ne trouverez pas 
meilleurs prix ailleurs I

CUISSES DE POULET
FRAICHES LB .77
LARD HACHE
MAIGRE LB .99
CRETONS
FRANÇAIS LB

o>C
O•

BOEUF EN CUBES $ 1 35
SANS GRAS LB 1
CROQUETTES
DE VEAU LB .95
DEMI-VEAU DE LAIT
DEBITE • CONGELE - EMBALLE LB .89
ORANGES DU MAROC
N0: 105 U D0UZ. .79
BANANES LABANITA
N0: 640 LB .15
PIZZA McCAIN
DELUXE • GARNIE

$ | 99
22 ONCES

SPECIALITE BOEUF EN GROS POUR CONGELATION

GROS ET DETAIL • FRUITS ET LEGUMES

TEL.: 889-2680 - SI-ISIDORE: 646-S910

PATISSERIE 
EN SPECIAL

jeudi • Vendredi - Samedi

Délicieux 
RENVERSE A L'ANANAS

VALEUR *1*

$
Special

(Frais du jour da notre cuisine)

POUR VOS RECEPTIONS 
Choix de viandes — Salades — Sandwichs 
Hors-d'oeuvre — Canapés — Pâtisseries

fi
mm

Pour réservations :
mm 1 W:ï:¥:¥:¥:ï

H Woolwortli
ST-ROCH SEULEMENT - TEL: 523-5793

LES FOURRURES «MIT COUPENT... 
LES PRIX SUR DES FOURRURES LUXUEUSES

3 JOURS 
SEULEMENT

JEUDI
VENDREDI

SAMEDI
* ALLOCATIONS SUR ECHANGES
* FOURRURES DE LUXE INCLUANT MODELES RECEI
* EPARGNEZ $100, $300, $C00. ET MEME PLUS

MISE DE COTE... STYLES ET ECONOMIES EXTRAORDINAIRES, QU'IL 
VOUS SERA PROFITABLE DE FAIRE METTRE DE COTE POUR L'AN 
PROCHAIN. ENTREPOSAGE GRATUIT JUSQU'A L'AUTOMNE.

Os

Ravissants

MANTEAUX 
DE RAT MUSQUE

a partir

Magnifiques

MANTEAUX DE VISON
$898a partir de

. 3k £

Séduisantes

ETOLES DE VISONFantastiques

MANTEAUX DE CASTOR
e partir de

a partir de

REDUCTIONS SUR FOURRURES DE 25°/<
ET MEME JUSQU'A 50%

MAGNIFIQUE VISON CANADIEN 
LUXUEUX VISON PASTEL 
VISON DEMI-BUFF 
VISON RANCH FONCE 
VISON VIOLET

réduits a

SUPERBES MANTEAUX réduits à
RAT MUSQUE NATUREL 
RAT MUSQUE NATUREL ET CHAT 
RAT MUSQUE NATUREL GARNI RENARD *644® 
RAT MUSQUE TEINT GARNI RENARD *644®
CHAT SAUVAGE *698®

DES CENTAINES 
DE FOURRURES: 

MANTEAUX, 
JAQUETTES, 

ETOLES
PALETOT CHAT SAUVAGE 

PALETOT RAT MUSQUE GARNI 

PALETOT CASTOR L0N6S POILS 

PALETOT MOUTON RASE 

PALETOT NUTRIA CAMEL

LES FOURRURES

JAQUETTES DE VISON w
ETOLE EN VISON PASTEL ■333*
CAPE EN VISON PASTEL *295®
RENARD NORVEGIEN (manteau) *1,388®
ETOLE RENARD NORVEGIEN *299®
CAPE EN CHINCHILLA *895“

LAPIN TEINT OCELOT ‘148®
MANTEAU 1APIN TEINT BLANC *148»
MANTEAU LAPIN TEINT BRUN *148®
CHAPEAU (morceaux de RENARD) 145*
CHAPEAU CHAT SAUVAGE *45“

FACILITES DE PAIEMENT 
CARTES MASTER CHARGE 

CHARGEX ACCEPTEES

D ÉMO NT STATI0NNEMENT *
125 est, St-Joseph m ST'ANSELME n

132, Notre-Dame-des-Anges 
Tél.: 524-3541

80UL CHAREST

)
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Tenez-vous sur vos gardes à compter de 
a.m. jusqu'à samedi 5H.00 p.m.

EN EFFET î- I

marcel côté 
meubles

INC.

1975 rue Fleur de Lys (face au centre d'achats du même nom)
687-5181

révolutionne les prix du meuble à Québec afin de combattre l'inflation, laquelle affecte la grande 
partie des familles québécoises.

Voilà notre façon de célébrer notre "Premier Anniversaire" et, du même coup, remercier notre 
distinguée clientèle.

Voici quelques-uns de nos spéciaux;
A— —v- • ■" «mèU| -.'■fl
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MOBILIER DE SALON de style colonial
comprenant :

429sofa 3 places, fauteuil berçant et 

pivotant, de haute qualité.

MOBILIER DE CUISINE de style colonial
en merisier massif, fini érable, comprenant une table rectangulaire ou £ Afe i
ronde au choix, panneau de 18" et quatre chaises très robustes. Q ® M 0 U
Rég. $399.00 1er ANNIVERSAIRE éOv

Rég. $599.00 1er ANNIVERSAIRE BUFFET «t VAISSELIER an mtnwr iraurf au 
fini érable identique à b dînette

Rog, $39940 1er ANNIVERSAIRE

LES 7 MORCEAUX
T<bfe, 4 chaitet. 
buffet et tefcwhr
Rog. $79840 1er ANNIVERSAIRE

PRIX REVOLUTIONNAIRES SUR TOUS LES MEUBLES EN MAGASIN ELIMINANT TOUTE CONCURRENCE
NOUS DEBARRASSONS LE PLANCHER EN VOUS AIDANT A DEMENAGER ENTOURES DE MEUBLES NEUFS

'/, FUTURS
T\ MARIES

choix de 3

ENSEMBLES CANADIENS
Trois pièces couleur frêne 
naturel —- frêne beige et ^ AAAIIA
chêne brun, y compris réfri- P A AMMQQ 
gérateur 13'5 sons givre et T 1 B|UI| 
cuisinière 30". # ■ Il7171
20 MORCEAUX • COMPLETS 11 1 ¥ ¥ V

choix

D'ENSEMBLES
FUTURISTES

trois pièces, y 
compris réfrigérateur

13'5 sans givre et 
cuisinière 30".

*2,599°°

100 MOBILIERS 
40 DINETT 

35 MOBILIERS DI 
è prix de réi 

sur plane

DE SALON ”
h t automatique
S CHAMBRE tfr

volution $1ÛQ00
her 1 ^
illvl a (disponible en couleur

blanc et or)

GRANDE
REDUCTION

sur autres 
appareils 
électriques 
y compris 

réfrigérateurs, 
cuisinières et 
congélateurs.

LA CHAMBRE comprend un bureau triple avec miroir, LA CUISINE comprend une table ronde
un chiffonnier, une tète de lit et un ensemble matelas et extensible et 4 chaises à dossier haut. Le tout en bois i AMEUBLEMENT COLONIAL

*œ:t>sagp

s LE SALON comprend un divan-lit et un fauteuil berçant à 
recouvrement polypropyléne.

m mm 'ïm "

r. a
mm

«

* • •• **'

fan
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«SRS®

marcel côté 
meubles.

1975 RUE FLEUR DE LYS
(en face de Place Fleur de Lys)

TEL.: 687-5181

f
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taies d'oreillers 
Rég. 349

Rég. *150 - 39

Rég. *170

Rég. *28

A 22

* Quantités par

magasin.

Mail St-Roch
Sainte-Foy
Lévis

Québec, U Soleil, mercredi 16 avril 1975

UN JOUR 
SEULEMENT

JEUDI
LE

17 AVRIL
• AUCUNE 

COMMANDE 
POSTALE OU 

TELEPHONIQUE 
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Draps et taies d oreiller 
Wabasso" et ' Tex-made"

Rég. 749 Un lot de draps et taies d'oreiller de 
marques connues. 50% polyester, 50% 
coton, sans repassage. Couleurs désas­
sorties.
Simple: contour 39 x 75 

droit 72 x 100 
double: droit 81 x 100

Sainte-Foy et Lévi.,

Mail St-Roch 240* 
Sainte-Foy 120*
Lévis 120*

rayon I 
I, étage ujpérieur.

RABAIS DE

20

Radio AM-FM 
MULTIFLEX 

STEREO

PANASONIC
Ensemble composant, avec reproducteur 8 
pistes stéréo. Circuit intégré et transistor 
électrostatique. Indicateur de bandes fré­
quence. Indicateur du programme. Bouton 
sélecteur de programme. Adaptateur d’écou­
teur. Contact-volume - contrôle - balance. 
Commutateur de sélection. Adaptateur pour 
table tournante et magnétophone. Sortie 
récepteur. Adaptateur pour haut-parleur 
additionnel.

Mail St-Roch 6 * 
Sainte-Foy 3* 
Lévis 2 *

Mail St-Roch, rayon 
7(5, 4o étago, Sain­
te-Foy, étago supé­
rieur, Lévis, rai de 
chaussée

"Simmons''

Le matelas ou 

sommier "Beautyrest'
"Back Care I"

Poussette 
pour bambins
Pèse aussi peu que 5 livres et se plie 
comme un parapluie. Idéale pour le 
magasinage et la promenade.
Mail St-Roch, meubles bébés, rayon 915, 3o étage. 

Sainto-Foy et Lévis, rez-de-chaussée.

CANCAN

Peter 
Panameo

Bas-culottes 
pour dames
Profitez de ce bas prix pour vous 
procurer des bas-culottes de quali­
té. Style régulier ou nu. Couleurs 
variées.

St-Roch, bas-do mes, r 
Sointe-Fey et Lévis,

370. rtiéockawd*. 
> Mipérieur.

Mail St-Roch 24 * 
Sainto-Foy 24 * 
Lévi* 24*

Les matelas n'ont pas tous la même 
chance, seul ' Beautyrest” vous offre 
la différence des ressorts ensachés 
individuellement. La différence qui 
fait du bien. Chacun des ressorts 
fonctionne indépendamment des au­
tres. Ils sont traités au procédé 
Sanitized.

Moil St-Roch, matalas, 
rayon 711, 4o étago.

Sainta-foy étago supérieur, 
Lévis, rez-de-chaussée.

Mail St-Roch, 20* 
Sainto-Foy, 10*
Lévis, 6*

.x Js JL: ***
Mail St-Roch 36 * 
Sainto-Foy 24 * 
Lévis 24*

En acier 
inoxydable 
coutellerie 
24 pièces
Une magnifique coutellerie de 24 pièces. Choix 
de trois modèles. RAINBOW - STAR - LAFLEUR.

St-Roch. ortie lo» do cuisine, rayon 7IO, i 
Sainto-Foy et Lévis, rez de choustée-
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De Torcan
chaufferette
et
ventilateur
combiné
Une chaufferette de qualité.Ventila­
teur avec thermostat pour le contrô­
le de la chaleur. Boîtier en acier 
émaillé. 1,500 watts, 8 livres. 
13Vi'' x 1514" x 614".

Mail St-Roch 24 
Sainte-Foy 12 
Lévis 12

h, rayon 
> Uni, rrex-da-chouMée.

Mail St-Roch 2400 
Sainta-Foy 1400 
Lévis 1400

20%
DE 

RABAIS

8
WonderBra

Soutiens-gorge 
de marques réputées
Profitez de ce rabais de 20% pour vous procurer 
des soutiens-gorge de qualité. Pour un jour 
seulement.

Stall St-tech, rayon 340, 3# *tegn.
Sainte-Foy et Lévlt, étefa tvpérlevr.

Spécial sur 
microsillons 
et cassettes 
8 pistes
Profitez de cette magnifique 
occasion pour vous procurer des 
cassettes et des microsillons 
d'artistes connus. Lignes disconti­
nuées.

Mail SMtocH, royn 900, i 
ntpAHottfr livl2, i

Ai il
Rég. 259.95

2099

Mail St-Roch 3 
Sainta-Foy 3 
Lévia 3

Balançoire de luxe 
"Sun Lite"

Balançoire de jardin en tissu 
vinyle à jolis imprimés de cou­
leurs ou brun uni. Dossier et siège 
rembourrés de mousse. Petits 
coussins. Armature solide.

Mail SHodi, rayon FIS, 4a Mags.
»- »- ---------i—----« i~i------ x. -a.------1 .aoiniM iuji, ftupi imii rii a cnouuM.

Reg. 8.99

Mail St-Roch 24 
Sainto-Foy 24 
Lévis 24

Sac de couchage 
pour le jeune campeur

Soc de 25" x 64". Une glissière pleine 
longueur, doublure en chaude finette. Vert.

"Barbie" 
vous invite 
à sa 
piscine
Comprend piscine 16" x 
5". Tremplin, échelle et 
glissoire, chaise flottante et 
décorations à flotter. Pou­
pées non incluses.

Reg. 8.98

ail SHtadi, artklat (part, 
rayon tJO, 3a étaya.

•Toy a» lériv étago «ugériaar.

Mail St-Roch 44 
Sainto-Foy 34 
Lévis 34

“¥T

fouets, rayon «10, 3# étago, 
I lévts, roi-do-chavisée.
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RABAIS DE

0. à KJ3
fÇ

m

mail sl-roch « 
tainla-loy 36 
lévit 36

Un rabais de 33V3% sur 
bijoux de 10K et 14K
Rabais extraordinaire sur un lot de bijoux en or de I0K et I4K.

chaînes, rég. 14. à 300. 9.34 à 200.
chaînes-perles, rég. 61.50 à 133.50. 41. à 89.
médailles, rég. 6.50 à 80. 4.34 à 53.34
bracelets, rég. 22. à 75. 14.67 à 50.
petite chaînette et croix, rég. 17. à 119.50. 11.34 à 79.67 
boucles d'oreille, rég. 14. à 94.50. 9.34 à 63.

Moll St-Roch, bi|oux, rayon 351, rez-de-chaussée.
Sainte-Foy et lévit, étage supérieur.

LA PHOENIX 26" 
UNE VRAIE 
BEAUTE
La bicyclette 10 vitesses de finition 
émaillée argent par la marque réputée 
Murray-Ohio. Légère et rapide, 
commande du dérailleur sur le cadre, 
guidon surbaissé, selle coussinée et jante de 
roue chromée. Modèle pour hommes.

Rég. 119.98
EPARGNEZ

39.99
-* b

Mail St-Roch, articles de sport, rayon 930, 3e étage, 
Sainte-Foy et lévit, rez-de-chaussée.

Blouse-chemisier 
en tissu indien
Pour dcmes et jeunes filles, le chemisier 
très ajusté, 100% coton. Uni ou 
imprimé. Importation. Vert, jaune, mari­
ne, beige. 5-15.

Mali Stduch, raye* 545, sport peer 
Sainte-Foy et lévit, étage supérieur.

mail st-roch T2 
sainta-foy 36 
lévit 36

1499
rér. 24JW

mail tt-roch 46 
sainta-foy 36 
lévit 36

Pantalons pour dames 
"Lilly Snob"
Pantalon de toilette 50% polyester et 50% 
rayonne. Petite ceinture à la taille. Coupe 
droite. Bleu pâle, noir, marine, beige, 
jaune, vert menthe. 5-15.
Mull St-iedl, rayon 540, sport peer Remet, le étage. Selnte^ey et 
lévit, étoge supérieur.

/
/

Chemise sport 
pour hommes
Une chemise en 67% polyester 
et 33% coton. Importation 
d'Italie. Lavable à la machine, 
pas de repassage. Blanc, bleu, 
beige, vert, rouille. P-M-G.

Meil St-Rodt, mercerie pr hommes, rayon 4M, rude- 
chaussée, Sainte-Foy «S Lévis, étage supérieur.

Jeans évasés 
"Wrangler

Pour hommes, des jeans, de 
marque réputée, 100% coton. 
Taille bosse. Grandeurs et 
couleurs désassorties.

>t-Rech, cent, hentnteti 
Sainte-Fey at lévit.

mail «t-roch 120 
saints-ley 44 
lévis 44

élt, raz-do-choustéa. 
supérieur.

rég. 16 JW


